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Partie I : Methodologie 

1. Delimitation du sujet 

Une recherche bibliographique concernant "La femme dans les romans realistes" 
nous a 6t6 proposee par M. Claude Foucart, professeur de litterature frangaise a 
rUniversitd Lyon III. 

Le probleme principal que nous avons rencontre 6tait de bien ddlimiter le sujet Ne 
pouvant pas prendre en compte tous les 6crivains r6alistes frangais, nous avons du faire 
un premier choix. Ensuite nous n'avons retenu que les romans vraiment significatifs du 
courant realiste. 

Voyons d'abord quel est le groupe d'ecrivains qui se veulent rdalistes, et quelle est 
la doctrine de cette 6cole litt6raire. 

Engagee par les peintres, la bataille realiste est menee par les th6oriciens Duranty et 
Champfleury et par les 6crivains Flaubert et les freres Goncourt. Le r6alisme triomphe a 
la publication de Madame Bovary ( 1857). Flaubert est consid6r6 comme l'initiateur du 
r6alisme, bien qu'il reste profond6ment romantique par certains cdt6s. II a la vo!ont6 de 
transposer objectivement Ia realite dans un texte litt6raire : il engage le roman dans la voie 
de 1'observation m6thodique et minutieuse des faits et des personnages de la realite 
quotidienne. Le realisme evolue vers le naturalisme qui garde ce principe initial, mais va 
plus loin : le roman devient 1'enjeu de l'exp6rimentation, de telle sorte que Zola 
affirme dans Le Roman experimental ( 1880 ) : « Le roman naturaliste est une 
experience veritable que le romancier fait sur 1'homme en s'aidant de l'observation.»1 

La constitution du groupe qui se recommande du naturalisme se fait autour de Zola 
et date du d6but des ann6es 1880. En 1880 parait, en effet, le recueil collectif Les 
Soiries de Midan auquel participent Zola, Maupassant, Huysmans, C6ard, Hennique et 
Alexis. Ce sont ces trois premiers auteurs, les plus importants du mouvement 
naturaliste, que nous avons choisis pour faire notre recherche. Dans Ies romans de Zola, 
de Maupassant et de Huysmans, on trouve, en effet, un 6ventail suffisamment large de 
figures feminines dont 1'analyse peut donner lieu a une etude representative de la 
situation de la femme telle que la decrivent les ecrivains dans la seconde moiti6 du XIXe 

siecle. La prise en compte des romans realistes ou naturalistes qu'ont ecrits ces trois 
auteurs nous semble suffisante: nous interroger egalement sur les contes et nouvelles 
aurait et6 une entreprise trop vaste. 

Voyons maintenant plus concretement quels romans nous avons retenus. Nous 
avons 6carte les trois premiers romans de Zola, La Confession de Claude ( 1865), 

1 Phrase cit6e par RINCE, Dominique et LECHERBONNIER, Bernard dans Litterature. XIXe siicle. 
Paris : Nathan, 1986, p. 459. (Coll. Littdrature, Textes et documents ) 
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Thirise Raquin ( 1867 ) ct Mctdeleine Firat ( 1868 ), dans lesquels Zola s'est 

des tnileux ̂  te ciFE»n^BK»s »4; 
et tout le cycle desRougon-Macquart: 

La Fortune des Rougon (1871) 
LaCwie (1871) 
LeVmtredeParis (1873) 
LaConquetedgPlmsans (1874) 
La Faute de 1'AbMMouret (1875 ) 
SonExcellence Eugine Rougon (1876) 
UAssommoir ( 1877) 
UnePaged'Amour (1878) 
Narn (1880) 
Pot-BomUe 
AuBonkeur des Dames 
LaJomdeviyre (1884) 
Germnal ( 1885) 
LVeuvre ( 1886) 
LaTerre ( 1887) 
XeKeve ( 1888) 
LaBStehumaine (1890) 
VArgent (1891) 
LaDiMcle (1892) 
Le Docteur Pascal (1893) 

a 1893. Aveeie 
cycle des TYots Wies ( 1894-1897 ) commencent les oeuvres plus thdoriques et plus 

et 
de sa situation. En effet, Ma met ses ilemiers romans au service de sa foi sociale 

a: COMIU965, p. 24. 

«. cit., ibid. 

4 Phrase cii6e dans I'-anjcle "NaturaMsme" du DicUotina 
Beaumarchais, D. Ccwrty et A. Rey. Pans: Bordas, 1987 
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engagde dans 1'affaire Dreyfus (1898), et non plus au service de l'exp6rimentation 
littdraire selon la m6thode naturaliste. 

En ce qui concerne Maupassant, notre dtude porte sur tous les six romans : 

Dans ses romans, Maupassant nous depeint la femme, quel que soit son rang dans 
la societd, de l'aristocrate k la paysanne la plus humble. Elle est 6galement prdsentee 
dans sa vie privee, cherchant le bonheur a travers le mariage, l'adultere ou la maternite. 

Quant a Huysmans, nous avons de nouveau du faire un ddcoupage dans ses 
romans pour n'en considerer que les quatre premiers, qu'on peut qualifier de 
naturalistes. 

Marthe, histoire d'une fille ( 1874 ) 
Les Soeurs Vatard ( 1879 ) 
En Menage (1881) 
A vau-l'eau ( 1882) 

Ces romans constituent 1'essentiel de la production naturaliste de Huysmans. En 
effet, a partir d' A Rebours ( 1884 ), il prend ses distances avec le naturalisme : ce 
roman illustre le changement profond du romancier et son evolution vers le symbolisme. 

Notre travail visera, dans un premier temps, a mentionner les ouvrages 
critiques (monographies, articles, thfcses) sur les romans que nous avons cites, afin de 
faire, dans un deuxieme temps, une synthese concernant l'image de la femme qu'ils 
nous proposent. 

2. Strategie de recherche 

Comme nous avons etudie en detail le realisme et le naturalisme lors de nos etudes 
anterieures, nous connaissions deja des oeuvres critiques concernant ce mouvement 
litt€raire. Poxu- obtenir une documentation de base et avoir une vue d'ensemble sur le 

Une Vie 
Bel-Ami 

( 1883) 
( 1885) 
( 1887) 
( 1888) 
( 1889) 
( 1890) 

Mont-Oriol 
PierreetJean 
Fort comme la Mort 
Notre Coeur 
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sujet, on peut consulter Ies articles des dictionnaires de litterature de Van Tieghem5 

et de Beaumarchais 6 ( articles "Realisme", "Naturalisme", "Zola", "Maupassant", 
"Huysmans" ). 

2.1. Instruments de recherche 

2.1.1. Recherche automatisee 

Pour determiner les banques de donn6es ci interroger, nous avons utilis6 le 
Repertoire des banques de donnees en conversationnel 1989. En litt6rature, il y a 
seulement deux bases prenant en compte la critique litt6raire: 

- FRANCIS / Histoire et sciences de la litt&ature ; 
- MLA Bibliography. 

2.1.2. Recherche manuelle 

Comme FRANCIS ne commence a recenser les documents qu'a partir de 1972, et 
que la base americaine, plus pauvre en references concernant la litt6rature frangaise, 
commence en 1966, nous avons jug6 indispensable d'approfondir notre 6tude par une 
recherche manuelle, surtout pour remonter dans le temps. Nous avons depouill6 les 
repertoires bibliographiques disponibles dans la bibliotheque de 1'ENSB, dans la 
Bibliotheque Interuniversitaire de Lyon (Section Droit-Lettres ) et dans la Bibliotheque 
Municipale de Lyon. 

2.1.2.1. Bibliographies retrospectives 

- de 1800 a 1930 (en fait a partir de 1867, date de publication de Therese Raquin): 
THIEME, Hugo Paul. Bibliographie de la littirature franqaise de 1800 a 

1930. Paris: Droz, 1933, 3 vol. ( Reimpression : Geneve : Slatkine, 1971, 2 vol.) 

- de 1930 a 1939: 
DREHER, Silpeiitt et ROLLI, Madeleine. Bibliographie de la littirature 

frangaise : complement a la bibliographie de H.P. Thieme : 1930 - 1939. Geneve : 
Droz, 1948. (Reimpression : Geneve : Slatkine, 1976 ) 

5 Dictionnaire des litteratures. Sous la direction de Ph. van Tieghem, avec la collaboration de Pierre 
Josserand. Paris : P. U. F„ 1984, 3 vol. 

6 Dictionnaire des litteratures de langue franqaise. Par J.-P. Beaumarchais, D. Courty et A. Rey. Paris : 
Bordas, 1987, 3 vol. 
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- de 1940 k 1949 : 
DREVET, Marguerite L. Bibliographie de la litterature frangaise : 

compUment d la bibliographie de H.P. Thieme: 1940 -1949. Genfcve : Droz, 1954. 

- une bibliographie selective de caractere bibliophilique a partir de 1800: 
TALVART, Hector et PLACE, Joseph. Bibliographie des auteurs 

modernesde langue frangaise : 1801 - . Paris : Chronique des Lettres Frangaises, 
1928 -. 

Chaque volume est k jour a sa date de publication. Celle-ci s'est arretee a 
"Morgan" en 1976: nous l'avons donc consultee seulement pour Huysmans (1949 ) et 
pour Maupassant ( 1956). 

2.1.2.2. Bibliographies courantes 

-French XX bibliography : critical and biographical references for the study of 
French literature since 1885 . New York : Stechert - Hafner, 1949 - (pour 1940-48), 
[ puis ] French Institute, 1959 -. 

-RANCOEUR, Rene. Bibliographie de la littirature frangaise du Moyen Age 
d nos jours. Paris : A. Colin, 1950 - ( pour 1949-). ( Reimpression des 10 volumes 
1953-1963 en 1966) 

-KLAPP, Otto. Bibliograpie der franzdsischen Literaturwissenschaft / 
Bibliographie d'histoire littiraire frangaise . Frankfurt am Main : Klostermann, 1960-
(pour 1956-58-) 

Pour ces bibliographies courantes, nous avons depouille les volumes annee par 
annee (meme parfois trimestre par trimestre), ce qui a ete un travail lent et fastidieux. 

Comme nous avons interroge les banques de donn6es FRANCIS et MLA 
Bibliography, nous avons pris le parti de ne pas consulter systematiquement leurs 
produits imprimes: 

- Bulletin Signaletique I Sciences Humaines, section 523 : Histoire et Sciences de 
la Litterature ; 

- MLA International bibliography ofbooks and articles on the modern languages 
and literatures. 
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Une verification des ann6es 1970-1987 de la MLA International bibliography ne 
nous donne aucune refdrence qui n'ait dej& 6t6 obtenue par 1'inteiTOgation des banques 
de donn6es ou la consultation des bibliographies courantes imprimees. 

2.1.2.3. Bibliographies d6ik compilees 

Bibliographies sur Zola: 

- BAGULEY, David. Bibliographie de la critique sur Emile Zola. 1864-1970. 
Toronto; Buffalo; London : University of Toronto Press, 1976. 

Bibliographie de la critique sur Emile Zola. 1971-1980. Toronto ; 
Buffalo; London : University of Toronto Press, 1982. 

Contient un index th6matique (themes : la femme, 1'amour, la feminite, 1'adultere, 
la femme fatale, etc.) tres utile. 

- NELSON, Brian. Emile Zola, a selective analytic bibliography. London : Grant 
& Cutler Ltd, 1982. (Research bibliographies and checklists. 36) 

Donne parfois une petite analyse des oeuvres critiques. 

- ZOLA, Emile. Les Rougon-Macquart. Paris : Gallimard, 1960-1967, 5 vol. 
(Bibliotheque de la Pleiade) 

Comprend, pour chaque roman, une introduction, des notes et une bibliographie 
6tablies par Henri Mitterrand. Des complements aux bibliographies ont 6i6 ajoutds dans 
les annees 1980. 

- les bibliographies contenues dans Les Cahiers naturalistes, a partir de 1955. 

Bibliographies sur Maunassant: 

- ARTINIAN, Robert Willard, and Artinian, Artine. Maupassant criticism. 
A Centennial Bibliography, 1880-1979. Jefferson ; London : Mc Farland, 1982. 

- DELAISEMENT, Gerard. Guy de Maupassant. Le timoin, l'homme, le 
critique. Centre regional de documentation pedagogique de 1'Academie d'Orleans-Tours, 
1984. 

Comprend une bibliographie abondante dans le 2e volume, p. 233-240. 
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- MAUPASSANT, Guy de. Romans. Paris : Gallimard, 1987. ( Biblioth&que 
de la PMiade) 

Contient une introduction, des notes et une riche bibliographie etablies par Louis 
Forestier. 

Bibliographies sur Huvsmans : 

- Huysmans. Cahier redige par Pierre Brunel et Andrd Guyaux. Paris : Ed. de 
1'Herne, 

[ 1985 ]. 
Contient une bibliographie de 1949 a 1984 fournie par Ren6 Rancoeur qui utilise 

aussi largement les sommaires du Bulletin de la sociiti J.-K. Huysmans. 

- ISSACHAROFF, Michael. J. - K. Huysmans devant la critique en 
France (1874-1960). Paris : Klincksieck, 1970. 

Contient une bibliographie, p. 179-194. 

3. La recherche 

3.1. FRANCIS / Histoire et sciences de la litterature 

3.1.1. description de la base 
La banque de donnees est produite par le Centre de documentation Sciences 

humaines ( C.D.S.H. ) du C.N.R.S. et est disponible sur le serveur Tel6systemes-
Questel. 

- domaine: litterature 
- documents recenses : articles de periodiques (97 % ), ouvrages, rapports, 

comptes rendus de congres, travaux universitaires 
- langues: frangais (26,5 % ), anglais (40 % ), autres ( 33,5 % ) 
- presence de resumes: 75 % 
- periode couverte : a partir de 1972 
- nombre de notices : 83. 000 

+ 5. 000 references par an 
- mise a iour: trimestrielle 
- publications: Bulletin Signaletique / Sciences Humaines, Section 523 - Histoire et 

Sciences de la Litterature (trimestriel). Tables annuelles des index. 
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3.1.2. strategie d'interrogarion 
La liste d'autorit6 de FRANCIS nous a permis de rep6rer les descripteurs h. utiliser. 
1 FEMME ? OU (PERSONNAGE ? 2AV FEMIMN ?) 
2 1ETZOLA 
3 1ET MAUPASS ANT ET ROMAN ? / DE 
4 1 ET HUYSMANS 
5 1 ET (MARTHE OU VATARD OU MENAGE OU (VAU 2A V EAU) ) 

Comme nous ne voulions pas obtenir de r6f6rences trop nombreuses en 
interrogeant par 'ZOLA' et les diff6rents titres de ses romans, nous avons pr6f6re 
prendre seulement '1 ET ZOLA', ce qui nous a donn6 32 r6f6rences, dont 21 
pertinentes pour notre 6tude. Les r6f6rences non pertinentes concernaient des oeuvres 
post6rieures au Rougon-Macquart, ne traitaient qu'indirectement de la femme ou 
prenaient en compte le descripteur 'FEMME-AUTEUR'. 

Pour ecarter les ouvrages critiques sur les contes et nouvelles de Maupassant, nous 
avons associe son nom avec le mot 'ROMAN' pris dans le champ des descripteurs 
frangais (DE). Nous avons obtenu 2 r6ponses pertinentes. 

En ce qui conceme Huysmans, nous avons donne 4 expressions figurant dans les 4 
titres des romans qui nous int6ressent, afin d'61iminer les 6tudes critiques sur les oeuvres 
post6rieures a A vau-l'eau. Nous avons obtenu 1 r6ponse pertinente. 

3.2. MLA Bibliography 

3.2.1.description de la base 
Elle est produite par la Modern Language Association de New York et est 

disponible sur le serveur Dialog. 
- domaines: linguistique, litterature 
• documents recenses : pres de 3.000 periodiques et series, livres, recueils d'essais 
- periode couverte : k partir de 1966 
- nombre de notices : 900.000 

+ 100.000 r6ferences par an 
- mise a iour: trimestrielle 
- publications: MLA International bibliographiy ofbooks and articles on the 

modern languages and literatures (annuel). 
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3.2.2. strat6gie d'interrogation 
1 WOM ? N 
2 1 ANDZOLA 
3 1 AND MAUPASSANT 
4 1 AND HUYSMANS 

Comme la base ne prend pas en compte TEMALE CHARACTER', nous avons 
interrogd par le mot WOM ? N' seul. 

Pour Zola, nous avons obtenu 6 r6f6rences pertinentes, pour Maupassant 2 et 
pour Huysmans 0 (la seule reponse obtenue concernait A Rebours ). 

3.3. Les bibliographies retrospectives 

* THIEME. Bibliographie de la littirature frangaise de 1800 d 1930. 
- domaine couvert : litterature frangaise au sens large (6galement art, histoire, 

sciences, politique) 
- documents recens6s : oeuvres de plus de 2300 auteurs frangais ayant publie de 

1800 a 1930 (ouvrages, articles, prefaces, traductions, correspondances) et ouvrages et 
articles cridques qui en font l'etude pendant la meme periode. Pas de depouillement de 
quotidiens. 

- Periode couverte : de 1800 a 1930 
- classement: 2 parties : 1) alphabetique auteurs avec sous-classement par ordre 

chronologique 
2) "civilisation": classement systematique par themes 

- notice: signaletique 
- i"dex : listes alphabetiques des auteurs traites dans la lere partie, des editeurs et 

des dtres de pdriodiques depouilles 

* DREHER et ROLLI. Bibliographie de la litteraurefrangaise. 1930-1939. 
- domaine couvert: litterature frangaise au sens large 
- documents recensds : oeuvres d'auteurs frangais et etrangers ayant publie en 

France de 1930 k 1939 (ouvrages, articles, prefaces, traductions, correspondances) et 
ouvrages et articles qui en font 1'etude pendant la meme periode. Signalement de 
certaines traductions et publications clandestines. D6pouillement de m61anges et 
d'ouvrages generaux. 

- periode couverte : de 1930 a 1939 
- notice: signaletique 
- classement: alphabetique auteurs avec sous-classement chronologique 
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- index : listes alphabetiques des dditeurs, des titres de periodiques frangais et 
6trangers depouilles, des pseudonymes. 

* DREVET. Bibliographie de la litterature frangaise. 1940-1949. 
- meme presentation que celle de Dreher et Rolli. 
- p6riode couverte : de 1940 k 1949 

* TALVART et PLACE. Bibliographie des auteurs modernes de 
languefrangaise .1801-. 

- domaine couvert: litterature fran^aise 
- documents recens6s : oeuvres d'6crivains (ouvrages, articles, pr6faces, 

collaborations diverses) et ouvrages et articles qui en font l'6tude. 
- Periode couverte : k partir de 1801 (jusqu'a la lettre 'M' en 1976) 
- classement: alphab6tique auteurs, puis ordre chronologique de leurs oeuvres, 

puis ordre alphab6tique des auteurs critiques 
- notice : biographique, puis signaletique pour les oeuvres 
- index : tomes XVI et XVII: index des titres des ouvrages, des noms et 

pseudonymes des auteurs, des collaborateurs, des vol. I a XV; 
tome XXn : index des illustrateurs des ouvrages decrits dans les tomes I a XII 

3.4. Les bibliographies courantes 

* French XX bibliography. 

- domaine couvert: litterature frangaise et cinema 
- documents recenses : auteurs et mouvements litteraires francophones depuis 1885 

(egalement philosophes, producteurs de th6atre et de cinema), editions critiques 
des oeuvres, theses, livres et articles publies sur les 6crivains 

- periode couverte : travaux a partir de 1940 
- classement: 3 parties : 

1) classement systematique par sujets generaux; 
2) classement auteurs-sujets: ordre alphabetique auteurs, ouvrages, puis articles; 
3) cinema 

- notice: signaletique 
- index : regroupes par volumes7 

7 PQur av°ir des indications pr6cises sur les index et les variations de titre et de forme, consultez : 
BOURDON, Frangoise et MAXIT, Gisele. La bibliographie specialisee en Sciences Hwnaines du 
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Comme il n'y a pas d'index pour chaque fascicule, nous avons ete oblig6e de 
rechercher dans chaque fascicule les noms des trois auteurs. 

* RANCOEUR. Bibliographie de la litterature frangaise du Moyen Age d nos 
jours. 

- domaine couvert: litterature frangaise 
- documents recenses: monographies et articles de l'ann6e 6coulee. 
- t>6riode couverte : - de 1949 k 1961 : lettres frangaises du XVIe au XX6 siecles, 

sauf les auteurs vivants; 
- a partirde 1962 : aussi les ecrivains vivants; 
- a partir de 1966: du Moyen Age a nos jours 

- classement: une partie g6n6rale, puis une division par sidcles. Pour chaque siecle: 
g6n6ralites : ordre syst6matique, auteurs: ondre alphab6tique, leurs oeuvres, puis 
les 6tudes sur les oeuvres 

- notice: signaletique 
- index : - jusqu'en 1966 :1 index 6crivains et matieres; 

- k partir de 1967 : 2 index : index matieres (themes) et index auteurs 
6tudies8 

Nous avons utilis61'index matieres pour les themes comme le naturalisme ou la 
femme, et l'index auteurs 6tudi6s pour les noms des trois auteurs. 

* KLAPP. Bibliographie derfranzosischen Literaturwissenschaft. 

- domaine couvert: Iitterature frangaise 
- documents recens6s : editions ( sauf editions scolaires et reeditions), 

monographies, articles de periodiques et d'ouvrages collectifs, comptes rendus, 
theses concernant les ecrivains de langue frangaise des origines au XXe siecle 
( surtout les XIXe et XXe siecles) 

- periode couverte : travaux a partir de 1956 
- classement: systematique en 9 sections. Pour chaque siecle : generalites, puis 

auteurs par ordre alphabetique. 
- notice: signaletique 

C A f £ . :  F i c h e s  d ' a n a l y s e .  Sous la direction de Marcelle Beaudiquez. Bibliothfeque Publique de Massy, 
Fascicule 2, p. 93 et p. 95. 

8 Pour avoir des indications plus pr6cises sur les index et les variations de titre et de forme, consultez : 
BOURDON, Fran^oise et MAXIT, Gis&le, op. cit. , p. 85. 
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- index : 2 index alphabdtiques - index nominum : noms et pseudonymes 
d'ouvrages, d'articles, de theses, 

- index reram : auteurs-sujets, genres, titres 
d'anonymes et de pdriodiques 
Nous nous sommes servie essentiellement de 1' "Index rerum" renvoyant aux 

num6ros des notices pour chacun des trois auteurs. 

3.5. Le rep6rage des theses 

3.5.1. Catalogue des thises de doctorat soutenues devant les universitis 
frangaises: nouvelle sirie. Paris, Cercle de la librairie, 1974 - (pour 1972). 

Ce catalogue a vari6 plusieurs fois au cours des ann6es : le classement par 
universit6s sans index mati6res (pour les volumes de 1'ancienne s6rie) ne nous a pas 
permis de faire une recherche par sujets. Un index des sujets existe seulement a partir 
des theses soutenues en 1973 (on cherche alors par les noms des 6crivains 6tudi6s). Le 
Catalogue devient en 1982 Vlnventaire des thises de doctorat soutenues devant les 
universitis frangaises en .... II a un classement systematique qui permet de retrouver la 
litt6rature du XIXe siecle (dans la section 18 - Litterature frangaise). 

La consultation de ces tomes nous a permis de trouver quelques theses que les 
bibliographies courantes n'avaient pas mentionnees. 

3.5.2. La base Tilithises 

Elle est accessible sur Minitel par le SUNIST ( 36.15 SUNK. TELETHESES ). 
- documents recenses : theses soutenues en France (dans toutes les disciplines) 
- i>6riode couverte : a partir de 1973 ( 1983 pour les disciplines de sante) 
- volume : 150.000 references en decembre 1988 
- interrogation par: nom de 1'auteur 

mots du titre 
6tablissement de soutenance 
ann6e de soutenance 
nom du directeur de these 
discipline 
mots-cles (a partir de 1986) 
aires geographiques 

- noticg : signaletique ou analytique (avec un resum6) 
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Pour les lettres et les sciences humaines, la base est alimentde par le Fichier Central 
des Theses de 1'Universite de Paris X - Nanterre. 

Bien que nous ayons deja repdre un grand nombre de theses dans les bibliographies 
imprimees et dans le Catalogue mentionne plus haut, nous avons voulu consulter cette 
base pour avoir des informations sur les thfcses les plus r6centes. Nous avons interroge 
par les noms des trois auteurs dans les 'mots du titre' et par 'femme' dans les 'mots du 
titre', puis en 'mots-cI6s' (k partir de 1986). 

4. Resultats de la recherche 

4.1. Recherche automatisee 

4.1.1. FRANCIS 
La recherche a 6te tres fructueuse: 21 r6f6rences sur 35 ont 6t6 pertinentes et sont la 

plupart accompagn6es d'un resum6. Les langues des publications sont les suivantes : 15 
sont en frangais, 3 en anglais, 1 est en allemand, 1 en espagnol et 1 en italien. Les 21 
references concernent des oeuvres publiees entre 1972 et 1983. 10 references n'ont pas 
6te obtenues par la recherche manuelle. 

4.1.2. MLA Bibliography 
Cette recherche s'est aver6e d6cevante: 8 r6ferences pertinentes, 1 datant de 1975 et 

7 concernant la tranche chronologique de 1982 & 1987. La majorite des r6ponses sont 
donc post6rieures a 1981, en raison sans doute d'une configuration differente de la base 
avant cette date. La consultation du repertoire imprim6 permet en effet de trouver des 
ref6rences que la banque de donnees ne nous fournit pas. Les Iangues des publications 
sont les suivantes : 6 sont en anglais, 1 est en frangais et 1 en neerlendais. 2 reponses 
n'ont pas ete obtenues par la recherche manuelle. 

4.1.3. Teletheses 
II est impossible d'interroger par mots-cles pour les theses anterieures a 1986. En 

effet, toutes les theses recensees dans la base ne font pas encore 1'objet d'une indexation 
matiere, donc de descripteurs. La consultation nous a fourni, mises a part les theses deja 
connues, 1 these de 1987, non mentionnee par les repertoires imprimes. 

4.2. Recherche manuelle 

Les bibliographies retrospectives, a part celle de Talvart, ne donnent pas beaucoup 
de r6ferences. 
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Les bibliographies courantes de Klapp et de Rancoeur sont faciles k udliser grace 
aux index qui renvoient aux pages, sinon aux numeros des notices. B est regrettable que 
la French XX bibliography ne possede pas d'index rdguliers renvoyant aux numdros 
des notices. 

En fait, aucune de ces trois bibliographies courantes n'est exhaustive. Pour les 
theses par exemple, on consulte celle de Klapp et la French XX bibliography ( et en 
plus, le Catalogue mentionne plus haut ) . En outre, celle de Rancoeur depouille 
beaucoup moins de periodiques. II faut ainsi prendre en compte toutes ces trois 
bibliographies pour aboutir a une liste la plus complete possible. 

4.3. Conclusion 

Au terme de cette recherche, nous avons retenu 208 rdfdrences, 16 concernant des 
etudes plus generales, et 192 des ouvrages critiques sur la femme dans les romans des 
trois auteurs realistes. Bien sur Zola est le plus etudie ( 140 rdferences ), d'une part a 
cause de sa notoriete, d'autre part par le nombre 61eve de ses romans. Nana , La Curee 
et UAssommoir obtiennent les references les plus nombreuses. Zola est suivi par 
Maupassant, pour lequel nous avons recense 39 6tudes. Les critiques concernent surtout 
UneVie et Bel-Ami. Celles qui portent sur Huysmans sont moins nombreuses 
encore (13 references ): ses romans attirent les critiques plutdt a partir d'A Rebours . 
Parmi les quatre romans que nous avons consideres, Marthe et Les Soeurs Vatard sont 
encore les plus 6tudi6s. 

Comme la majorit6 des references proviennent de bibliographies imprimees 
contenant seulement des notices signaI6tiques, et que nous n'avons pu en faire qu'une 
v6rification partielle, il a ete indispensable de consulter les resumes de FRANCIS et les 
quelques bibliographies deja compi!6es donnant parfois une petite analyse des references 
fournies. Par la nous esp6rons en garantir la pertinence, puisqu'il est parfois tres 
hasardeux de se baser uniquement sur des titres. 

La consultation ulterieure des documents nous permettra de voir exactement de 
quels personnages f6minins traitent les differentes etudes critiques et de r6aliser une 
synthese sur la situation de Ia femme telle que la pr6sentent Zola, Maupassant et 
Huysmans. Nous essaierons de cerner leur opinion generale sur la femme, 1'amour et le 
mariage, et sur 1'image traditionnelle de la femme vouee a la maternite, avec ses 
connotations habituelles de soumission et de souffrance. La th6orie particuliere qu'ils 
nous proposent sur la femme devrait etre replacee dans le contexte socio-historique de 
Vepoque, afin de savoir si elle reflete la condition de la femme au XIXe siecle, et dans 
quelle mesure elle rend compte des obsessions personnelles de ces trois auteurs. 
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PARTIE II : BIBLIOGRAPHIE 

Structure 
Par souci de fournir une bibliographie sur l'etude de 1'image de la femme dans les 

romans de la seconde moiti€ du XIXe siecle, nous avons donn6 quelques r6f6rences 
d'6tudes g6n6rales sur la femme et le r6alisme, 6tudes class6es par ordre alphab6tique 
auteurs ou titres anonymes. Nous avons du 6carter une centaine de titres portant sur les 
diff6rents romans en g6n6ral, afm de ne pas alourdir la bibliographie. D'ailleurs ces titres 
peuvent facilement etre trouv6s dans les differentes 6ditions des romans. 

Nous avons structurd la bibliographie concemant les femmes dans les romans 
r6alistes par ordre chronologique, puis par ordre alphab6tique auteurs ou titres 
anonymes. Ceci nous a paru etre la solution la plus appropri6e, 6tant donn6 que les 
articles et les monographies traitent souvent plusieurs romans k la fois, et qu'ordonner la 
bibliographie autour des titres de ces romans nous aurait conduit k cr6er de trop 
nombreux renvois ( d'autant plus que les titres des r6f6rences ne nous renseignent pas 
toujours sur les romans qui sont analys6s ). La date a laquelle les 6tudes ont ete 6crites 
est d'ailleurs un element non n6gligeab!e pour la critique Iitt6raire. Le classement 
chronologique nous permet en plus de voir que l'int6ret des critiques pour le theme de la 
femme a augment6 progressivement pour atteindre son sommet dans les ann6es 1970 et 
1980. 

En gen6ral, nous avons retenu les titres contenant une expression en rapport direct 
avec Ie theme de la femme, sinon nous avons inclu des etudes plus generales foumissant 
des analyses importantes sur le sujet. Parfois le titre des ouvrages retenus parait 
enigmatique ou se rapporte seulement indirectement a notre 6tude : nous donnons alors 
une petite indication sur le contenu. 

Mise en forme des r6ferences bibliographiques 
Norme utilisee pour la presentation des references bibliographiques : 
Documentation, references bibliographiques : contenu, forme et structure . NFZ 

44-005, d6cembre 1987. ISO 690. 
Regles adoptees pour la presentation : 
- faire apparaitre en gras et en majuscules le nom (les noms ) de 1'auteur principal 

(des auteurs principaux) de 1'article ou de Ia monographie; 
- faire apparaitre en italique le titre des monographies et des publications en serie; 
- indiquer successivement la date d'edition, la numerotation dans la collection, la 

situation dans le document hdte, pour les contributions a des monographies ou les 
articles dans des publications en serie; 

- indiquer entre parentheses le titre et le numero de la collection pour les 
monographies. 
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1 - Etudes g£nerales sur le r£alisme et le naturalisme. Etudes sur la 
femme au XIXe sifecle. 

BORIE, Jean. Le Tyran timide. Le naturalisme de la femme au XIXe siicle. Paris : 
Klincksieck, 1973. BIU XD 7.525 

CHESSHER, J.L. The portrayal ofwomen in the French Naturalist Novel. These de 
doctorat, Birbeck College, London, 1961-62. ACHAT DE MICROFICHES 

CHEVREL, Yves. Le naturalisme . Paris : P.U.F., 1982, 234 p. ( Coll. Litttiratures 
modernes. 31 ) BIU XD 840 ( 091 ) CHE ( LIBRE ACCES ) 

COGNY, Pierre. Le naturalisme . Paris : P.U.F., 1953, 124 p. ( Que sais-je ? 604 ) 
BIU 167.534 / 604 

DUMESNIL, Rene. Le Realisme et le Naturalisme . Paris : del Duca et de Gigord, 
1955. BIU 198.357 / 9 

La Femme au XIXe siicle : Littirature et idiologie. Lyon : Presses Universitaires de 
Lyon, [ 1978 ]. BIU R 061 ( 08 ) PUB FEM ( LIBRE ACCES ) 

GILMAN, Sander L. Black Bodies, White Bodies : Toward an Iconography of the 
Female Sexuality in Late Nineteenth-Century Art, Medicine, and Literature. Critical 
Inquiry (Chicago), autumn 1985, vol. XII, n° 1, p. 204-242. BIU XAP 134 

GOLDMANN, Annie. Reves d'amour perdus. Les femmes dans le roman du XIX6 

siicle. Paris : Denoel-Gonthier, 1984. ( Coll. Femmes) BNL B. 41.730 

GOURAIGE, Ghislain. Le naturalisme et 1'amour. Les Cahiers naturalistes , 1972, 
n° 44, p. 188-200. BM 950.861 

Histoire de la vie privee . Sous la direction de Michelle Perrot. Paris : Seuil, 1987, 
tome 4. BIU Z. 930.85 : 392 HIS ( LIBRE ACCES ) 

JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de 
1'emancipation feminine . These de doctorat, Wayne State University (Detroit), 1969, 
520 p. THESE ACHETEE PAR LA BNL C. 43.438 
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Voir Dissertation Abstracts I nternational, November 1971, vol. XXXII, n° 5, p. 
2694-A. 

JONES, L. La femme dans la litterature du dix-neuvidme siecle: Ange et diable. Orbis 
litterarum , 1975, vol. XXX, n° 1, p. 51-71. BIU 139.581 BM 952.598 

MARTINO, Pierre. Le naturalisme frangais ( 1870-1895 ) . Paris : Armand Colin, 
1965, 224 p. BIU XD 5.181 

Miserable et glorieuse : La Femme au XIXe siicle . Sous la direction de J.-P. Aron. 
Paris: Fayard, 1983. 

Le Naturalisme . Colloque de Cerisy-la-Salle. Paris : Union G6n6rale dEditions, 1978, 
441 p. ( 10/18) BM 808.9 NAT ( LIBRE ACCES ) 

Le Naturalisme . Revue des Sciences humaines , 1975, vol. IV, n° 160, p. 475-620. 
BIU 138.722 / 1974 / 4 

2 - La femme dans les romans realistes de Zola, Maupassant et Huysmans 

Etudes sur Zola 

1890 RAYNAUD, Ernest. Les ecrivains de filles ( Zola, Goncourt, Huysmans). 
Mercure de France , juillet 1890, t. 1, p. 231-238. BM 950.853 

1894 WITKOWSKI,G.-J. Le romancier tocologue. In Les Accouchements dans les 
Beaux-Arts, dans la Litterature etau Thidtre. Paris : Steinheil, 1894, p. 289-292. 

1899 SCHWARZ, Armin. Emile Zolas Madchen und Frauengestalten. Budapest: 
Grimm, 1899, 91 p. UB HEIDELBERG G. 3962 5 / 8 

1947 BRAUN, Sidney D. Zola's Esthetic Approach and the Courtesan. Modern 
Language Notes, November 1947, vol. LXII, p. 449-456. BIU 136.038 

1950 MUETZENFELDT, E.E. La Psychologie feminine dans "Les Rougon-
Macquart" d travers le naturalisme de Zola. M6moire de maitrise, Adelaide 
(Australie), 1950. 
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1951 GAUKEL, Annelies. Einheit und Wandlung im Gesamtwerk Emile Zolas. 
Dargestellt auf Grund einer Untersuchung der Begriffe "terre" "nature", 
"vie" "amour". These, Tubingen, 1951, 281 p. UB TUBINGEN GAUKEL 
N 11 c 351083 17021 UM 1343 

1955 BARTHES, Roland. La mangeuse d'hommes. Guilde du livre. Bulletin 
mensuel, juin 1955, n° 6, p. 226-228. LAUSANNE 

SCHMIDT, Albert-Marie. Le dernier prophete de la courtisane. Guilde du 
livre. Bulletin mensuel, mai 1955, n° 5, p. 179-181. LAUSANNE 

1956 DECAUX, Alain . Nana et ses soeurs. Revue de Paris, juillet 1956, vol. 
LXIII, n° 7, p. 92-114. BNUS A 500103 

1958 LAPP, John C. Zola et La Tentation de Saint Antoine. Revue des Sciences 
humaines, janvier-mars 1958, n° 89, p. 513-518. BIU 138.772 
Sur 1'utilisation des scenes de tentation dans Madeleine Ferat et dans Nana. 

1959 . The watcher betrayed and the fatal woman : Some recurring patterns in 
Zola. Publications ofthe Modern Language Association ofAmerica, June 1959, 
vol. LXXIV, n° 3, p. 276-284. BIU 138.459 

ROBICHON Jacques . Nana. Histoire naturelle et sociale d'une heroine 
perverse sous le Second Empire. In ROBICHON, Jacques. Le roman des chefs-
d'oeuvre. Paris : Librairie Artheme Fayard, [ 1959 ], p. 211-260. BN PRET 
VERSAILLES 16° 1758 

1961 GRANT, Eiliott M. Marriage or murder : Zola's hesitations concerning Cecile 
Grdgoire. French Studies, January 1961, n° 15, p. 41-45. BIU 139.292 

1962 ENGLER, Winfried. Idyllen bei Zola und Vailland. Zeitschrift ftir 
franzdsische Sprache undLiteratur, Oktober 1962, n° 72, p. 147-154. 

BNUS CD 500052 

1965 DUBOIS, Jacques. Les refuges de Gervaise. Pour un decor symbolique de 
UAssommoir. Les Cahiers naturalistes , 1965, n° 30, p. 105-117. 

BM 950861 
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HARNEIT, Rudolf. Eine ideale Liebe in einem naturalistischen Roman. Zur 
Gestalt des Goujet in Zolas Assommoir. In Aufsatze zur Themen- und 
Motivgeschichte. Festschrift fiir Hellmuth Petriconi. Hamburg : Cram, De 
Gruyter in Kommission, 1965, p. 151-170. 

1966 KANES, Martin. Autour de Thirtse Raquin : un dialogue entre Zola et 
Sainte-Beuve. Les Cahiers naturalistes, 1966, n° 31, p. 23-31. BM 950861 

KESSEN, Phiiippe. Echec de la pureti chez Vadolescente de Zola. Mdmoire 
de licence, Universitd libre de Bruxelles, 1966-67. ULB MICROFICHES 

1967 LEBEAU, Michele. Quelques aspects de la fiminiti dans "Les Rougon-
Macquart" de Zola. Memoire de licence, Universitd libre de Bruxelles, 1967-68. 

ULB 

MULLER, D.E.M.N. Zola's attitude towards women as revealed in his 
novels. These de doctorat, University of London, University College, 1967-68. 

ACHAT DE MICROFICHES 

1968 CLAVERIE, Michel. Thirise Raquin, ou les Atrides dans la boutique du 
Pont-Neuf. Les Cahiers naturalistes, 1968, n° 36, p. 138-147. BM 950861 

MURTO, Sinikka. Some female types in the novels of Emile Zola. Memoire 
de maitrise, Waterloo Lutherian University (Canada), 1968. 

WAGGONER, May Gwyn. Emile Zola's concept of adolescent love as 
shown in "Les Rougon-Macquart". These de doctorat, Tulane University (La 
Nouvelle-Orleans), 1968,137 p. 
Voir Dissertation Abstracts International, November 1968, vol. XXIX, n° 5, 

p.l550-A. 

1969 BORIE, Jean. Les fatalites du corps dans les Rougon-Macquart. Les Temps 
modernes, mars 1969, n° 273, p. 1567-1591. BIU 139.084 

JOHNSON, M.K.F. A study of the relations between the sexes in the novels 
ofZola. These Durham University ( Angleterre), 1969-1970. 

MICROFICHES 
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MITTERAND, Henri. The calvary of Catherine Maheu : The description of a 
page in Germinal. Yale French Studies, 1969, n° 42, p. 115-125. 

BIU 139.571 

ROSENBERG, Rachelle Ann Roth. Zola's imagery and the archetype of 
the Great Mother. Thfcse, University of Michigan, 1969,180 p. 
Voir Dissertation Abstracts International, March 1970, vol. XXX, n° 9, p. 3956 
A. 

ROY, Claude. Le genie de 1'amour sublime. In Zola. Paris : Hachette, 1969, 
p. 153-170. ( Coll. Genies et realit6s) BIU XD 7.003 

1970 BACCAR, A. La Femme et les problimes du mariage dans "Les Rougon-
Macquart". These de 3e cycle, Aix-Marseille, 1970,192 p. dactylograph. 

CISMARU, Albert. Emile Zola. Three faces of love. Studies in Short Fiction, 
summer 1970, n° 3, p. 481-482. 

WIERNIK, Anna. Le Temperament criminel chez quelques heros de Zola. 
Mdmoire de maitrise, Universite de Varsovie, 1970-71. 

ZARDECKA, Janina. Les types feminins dans "Les Rougon-Macquart" 
d'Emile Zola. Memoire de maitrise, Universite de Varsovie, 1970-71. 

1971 ALCORN, Clayton R., jr. The domestic servant in Zola's novels. VEsprit 
createur, winter 1971, vol. XI, n° 4, p. 21-35. UB SAARBRUCKEN 

DEZALAY, Auguste. La "nouvelle Phedre" de Zola ou les mesaventures d'un 
personnage tragique. Travaux de linguistique et de litterature ( Strasbourg ), 
1971, vol. 9, p. 121-134. BIU XAP 111 

GREAVES, A.A. Trois figures de femme dans 1'oeuvre de Zola. Revue de 
Wniversiti Laurentienne / Laurentian University Review ( Sudbury, Ontario ), 
novembre 1971, vol. IV, n° 1, p. 58-67. 

JENNINGS, Chantal . Les trois visages de Nana.The French Review, 1971, 
vol. XLIV, n° 2, p. 117-128. BIU 139.277 
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MITTERAND, Henri. Zola et 1'Oedipe. Quinzaine litteraire, 16-31 juillet 
1971, n°122, p. 14-15. BIU RP 213 

PAISSE, Jean-Marie. L'education sexuelle de Pauline Quenu dans La Joie de 
vivre. Les Cahiers naturalistes, 1971, n° 41, p. 35-41. BM 950861 

1972 GIRARD, M. Les baignades d'Emile Zola. Cahiers de VAssociation 
internationale des itudesfrangaises, 1972, n° 24, p. 95-111 et p. 286-289. 

BM 951595 
Traite aussi de la representation de la nuditd feminine chez Zola. 

JAEGGY, Elena. Vers une lecture mythologique du roman (1) I. La femme 
dans 1'univers romanesque de Zola, Nana. Rencontres artistiques et litteraires, 
juin 1972, n° 5, p. 23-28. BM COMPIEGNE 

JENNINGS, Chantal. Zola feministe ? Les Cahiers naturalistes, 1972, n° 
44, p. 172-187; 1973, n° 45, p. 1-22. BM 950861 

1973 BRADY, Patrick. The Artist's "Triple Hecate" in Balzac and Zola : "Mere-
mdgere", "Epouse bourgeoise", and "Courtisane". South Central Bulletin 
(University of Houston ), October 1973, vol. XXXIH, n° 3, p. 124. 

.Structuration archetypologique de Germinal. Cahiers internationaux de 
symbolisme, 1973, n° 24-25, p. 87-97. BM 951660 
Une etude de la fonction mythologique de Catherine. 

GOT, Olivier. L'idylle de Miette et de Silvere dans La Fortune des Rougon. 
Structure d'un mythe. Les Cahiers naturalistes, 1973, n° 46, p. 146-164. 

BM 950861 

HELL, Victor. Die Ehe im Zeitalter des Naturalismus. Ihre Soziologie und 
asthetische Funktion in Werken von Zola, Ibsen und Hauptmann. Recherches 
germaniques, 1973, n° 3, p. 125-134. BNUS CD 501296 

HOFFMANN, Werner. "Nana" : Mythos und Wirklichkeit . Koln : 
Schauberg, 1973, 202 p. 
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MULLER-CAMPBELL, Denise E. Le theme de la culpabilitd masculine 
dans l'oeuvre d'Emile Zola. Les Cahiers naturalistes, 1973, n° 46, p. 165-181. 

BM 950861 

NELSON, Brian. Zola and the ambiguities of passion : Une Page d'amour. 
Essays in French Literature, November 1973, n° 10, p. 1-22. BM 951690 

PETREY, Sandy. Obscenity and revolution. Diacritics, fall 1973, vol. III, n° 
3, p. 22-26. UB TRIER 
Une analyse de la sexualitd et de la revolte dans 1'oeuvre de Zola, et surtout dans 
Germinal. 

1974 BACCAR, Alia. Le theme de l'6ducation de la jeune fille d'aprds les 
romanciers du XIXe siecle et d'aprds Emile Zola en particulier. Les Cahiers de 
Tunisie, 3e et 4e trimestres 1974, vol. XXII, n° 87-88, p. 155-165. 

BNUS D. 501563 

BAGULEY, David. De la mer tenebreuse a l'eau maternelle : le ddcor 
symbolique de La Joie de vivre. Travaux de linguistique et de litterature 
( Strasbourg ), 1974, vol. XII, p. 79-91. BIU XAP 111 

KRAKOWSKI, Anna. La Condition de lafemme dans Toeuvre d'Emile Zola. 
Paris: Nizet, 1974. 

PLACE, David. Zola and the Working Class : The Meaning of L'Assommoir . 
French Studies , 1974, vol. XXVIII, p. 39-49. BIU 139.292 

SMITH, Elysabeth Marie-Pierre Richer. Nana, Santa et Nacha Regules : 
Trois courtisanes modernes. These de doctorat, University of Georgia, 1974, 
264 p. Voir Dissertation Abstracts International, 1974-75, vol. XXXV, p. 7881-
A. 

VIA, Sara. Une Phedre decadente chez les naturalistes. Revue des Sciences 
humaines, janvier-mars 1974, n° 153, p. 29-38. BIU 138.772 

1975 ALCORN, Clayton, jr. Zola's forgotten spokesman : Veronique in La Joie 
de vivre. French Review, October 1975, vol. XLIX, p. 76-80. BIU 139.277 
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BUVIK, Per. Nana et les hommes. Les Cahiers naturalistes, 1975, n° 49, p. 
105-124. BM 950861 

MICHOT-DIETRICH, H. Blindness to "Goodness" : The Critics' 
Chauvinism ? An Analysis of four novels by Zola and the Goncourts. Modern 
Fiction Studies, 1975, vol. XXI, n° 2, p. 215-222. 
Etude de L'Assommoir et de Nana de Zola, et de Germinie Lacerteux et de La 
Fille Elisa des Goncourt. Les h6roi'nes partagent un trait commun : la "Bont6", 
c'est-&-dire une certaine g6n6rosit6 naiVe. 

PELLETIER, Jacques. Zola, la femme et le Christ: la mise en scdne d'un 
fantasme. Protie, automne 1975, n° 4, p. 53-63. BN OTTAWA 

POLAT, Hasan. UExpression corporelle dans les romans d'Emile Zola, "Au 
Bonheur des Dames", "Germinal", "La Terre", "L'Oeuvre". These de 3e cycle, 
Poitiers, 1975, 300 p. dactylograph. MICROFICHES BU POITIERS 

TL 28 1975 

SCHOR, Naomi. Mother's Day : Zola's Women. Diacritics, winter 1975, 
vol. V, n° 4, p. 11-17. UB TRIER 

1976 ARMSTRONG, Judith. The novel of adultery. London : Macmillan, 1976, 
182 p. 
La sexualit6 dans Thirise Raquin, Une Page d'amour, Nana, Pot-Bouille et La 
Bete humaine. 

BEYERLE, Dieter. Die Heimkehr des verschollenen Ehemannes bei Balzac, 
Zola und Maupassant. Romanistisches Jahrbuch , 1976, vol. XXVII, p. 129-
151. BNUS CD 500628 

CHAITIN, Gilbert. The Voices of the Dead : Love, Death and Politics in 
Zola's Fortune des Rougon. Literature and psychology ( Farleigh Dickinson 
University ), 1976, vol. XXVI, n° 3, p. 131-144 ; n° 4, p. 148-158. 

CRANE, Robert Arthur. The "Courtisane" Character in the Nineteenth-
Century French Novelfrom Balzac to Zola. These de doctorat, University of 
North Carolina at Chape) Hill, 1976, 375 p. THESE ACHETEE PAR LA 
BNL C. 43.439 
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Voir Dissertation Abstracts International, August 1977, vol. XXXVIII, n° 2, p. 
822-A. 

JENNINGS, Chantal. Thirise Raquin, ou le peche originel. Littirature, 
octobre 1976, n° 23, p. 94-101. BIU XAP 123 BM 953161 

KOBZINA, Norma G. An Argentine Nana : Galvez and Zola. Revista de 
Estudios Hispanicos, mayo 1976, n° 2, p.[ 163 ] -179. 

LOPEZ SAENZ, R. Algunas motivaciones y aspectos de la violencia en La 
Terre , de E. Zola y en La Barranca , de V. Blasco Ibanez. Filologia Moderna 
Madrid, 1976-77, vol. XVII, n° 59-61, p. 265-303. 
Traite aussi de la violence par rapport a la femme et de la sexualite feminine. 

MILOT-ROY, Louise. Mythe et roman. Le Mythe de Phidre et "La Curee" de 
Zola. These de 3e cycle, Universite de Paris VIH-Vincennes 1976, 238 p. 
dactylograph. BU DE PARIS - VINCENNES TH. B. 499 

NAUDIN-PATRIAT, Frangoise. Les classes laborieuses face a 1'institution 
du mariage dans les Rougon-Macquart. Les Cahiers naturalistes, 1976, n° 50, p. 
191-201. BM 950861 

NIESS, Robert. Emile Zola : La femme au travail. Les Cahiers naturalistes, 
1976, n° 50, p. 40-58. BM 950861 

OLRIK, Hilde. Oeil lese, corps morcele. Reflexions a propos de UOeuvre 
d'Emile Zola. Revue romane, 1976, vol. XI, n° 2, p. 334-357. 

BNUS CD 501273 

SPETZ, Pierrette H. Zola, Friderico Gamboa et la condition de la femme. 
These de 3e cycle, Universite de Montpellier III, 1976. 

SCHOR, Naomi. Le sourire du sphinx : Zola et 1'enigme de la feminite. 
Romantisme, 1976, n° 13-14, p. 183-195. BIU XAP 127 BM 952425 

1977 ALCORN, Clayton. La Curee : Les deux Ren6e Saccard. Les Cahiers 
naturalistes, 1977, n° 51, p. 49-55. BM 950861 
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BERTRAND-JENNINGS, Chantal. L'Eros et la femme chez Zola. De la 
chute au paradis retrouvi. Paris : Klincksieck, 1977, 131 p. ( Femmes en 
littdrature. 3) ACHAT 

GINGELL, E. The theme of Fertility in Zola's Rougon-Macquart. Forum for 
Modern Language Studies, 1977, vol. XIII, p. 350-358. 

JENNINGS, Chantal. Lecture ideologique de Nana. Mosaic, summer 1977, 
vol. X, p. 47-54. BIU XAP 147 

JOLY, B. Le chaud et le froid dans La Curie . Les Cahiers naturalistes , 1977, 
n° 51, p. 56-79. BM 950861 

LARKIN, Maurice . Zola, heredity and environment - Gervaise and her sons. 
In LARKIN, Maurice. Man and society in nineteenth-century realism. 
Determinism in literature. Totowa : Rowman and Littlefield, 1977, p. 182-183. 

PALACIO, Jean de. La feminite d6vorante. Sur quelques images de la 
manducation dans la litterature decadente ( Zola, Lorrain, Lemonnier, 
Huysmans ). Revue des Sciences humaines, octobre-decembre 1977, p. 601-
618. BIU 138.772 

1978 BECKER, Colette. La condition ouvriere dans L'Assommoir : un indluctable 
enlisement. Les Cahiers naturalistes , 1978, n° 52, p. 42-57. BM 950861 

BESNIER, Patrick. Lulu et Nana, visages de la "femme fatale". Interferences 
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PARTIE III : SYNTHESE 

AVANT-PROPOS 

Comme les oeuvres critiques s'interessent surtout a la femme faite et non 
tellement a 1'adolescente ou a la vieille femme, nous avons consacre une premiere partie 
a l'6ducation de la jeune fille ( tres importante pour le developpement de sa 
personnalite ) et une deuxieme partie a la vie du couple ( k travers la sexualitd, la vie 
quotidienne et les compensations qui s'offrent a la femme). Nous avons egalement du 
prendre en compte la situation de la prostituee, figure romanesque qui est traitde par tous 
les trois 6crivains et qui est a l'origine de beaucoup de travaux critiques. 

Les citations des oeuvres de Zola et de Maupassant sont toutes tir6es ( sauf 
indications contraires) de 1'edition de La Pleiade ( cf. p. 6. et p. 7 ). Pour les quatre 
romans deHuysmans, nous avons consulte la collection 10/ 18 : 

HUYSMANS, J.K. : En Menage / A vau-Veau, Paris : Union Generale 
d'Editions, 1975, 446p. ( Collection 10/ 18. 973.) 

HUYSMANS, J.K. : Marthe, histoire d'une fille / Les Soeurs Vatard. Paris : 
Union Generale d'Editions, 1975, 445 p. ( Collection 10/ 18. 974.) 
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1. L-EDUCATION 

Les documents consult6s se concentrent, outre sur le rdle qui incombe a la femme 
faite, sur une etape decisive de la vie de la jeune fille qui va influencer toute sa vie 
future: 1'education. 

Les classes privilegiees envoient leurs filles aux pensionnats et aux couvents pour 
parfaire leur 6ducation. Jeanne de Lamare doit se soumettre aux projets educatifs de son 
pere qui a medite " tout un plan d'education pour sa fille, voulant la faire heureuse, 
bonne, droite et tendre" ( Une Vie , p. 4). II l'envoie au couvent des l'age de douze ans. 
Or son sejour au couvent ne lui a procure qu'austerit6 et frustration. Quand elle en sort, 
elle se sent" revivre comme une plante enfermde qu'on vient de remettre k l 'air." (op. 
cit., p. 6 ). Cette instruction nuit au plein epanouissement de sa personnalit6 et suit en 
cela 1'intention generale du baron desirant laisser sa fille " ignorante des choses 
humaines " (op. cit., p. 4):" II voulait qu'on la lui rendit chaste a dix-sept ans pour la 
tremper lui-meme dans une sorte de poesie raisonnable (...)" (op. cit., ibid.) 

Or" son coeur et son esprit s'y (dans le couvent) emplissent de fausses idees sur 
la vie et 1'amour "1 auxquelles contribuent encore ses lectures. Pareille en cela a Emma 
Bovary, l'hero'ine de Flaubert2, elle developpe une grande sensibilite romanesque, ne 
songe plus qu'a " la poesie de 1'amour " ( Une Vie, p. 42 ) et se represente le mariage 
comme la seule forme de bonheur possible. Elle croit a l'amour eternel, a la serenite 
d'une affection indestructible. Obeissant a " une sorte d'instinct hereditaire de 
sentimentalite reveuse " (op. cit., p. 118), elle attend 1'amour et le bonheur en tant que 
femme mariee a 1'epoux promis. Comme Maupassant, Zola condamne " la litterature 
exagerement romanesque "3 des jeunes filles de 1'epoque. Elle est source de toutes les 
illusions, et surtout d'une fausse conception du couple et du mariage. 

1 LIEBER, Catherine. La condition de la femme dans Une Vie . In Analyses et reflexions sur "Une 

Vie" de Guy de Maupassant et le Pessimisme . [ s.l. ]: Ed. Marketing, 1979 (Coll. Ellipses), p. 279. 

2 Le temp6rament sentimental de celle-ci subit dgalement 1'influence des romans et de 1'education 
inadaptfe re$ue au couvent:" Les comparaisons de fiance, d'epoux, d'amant cdleste et de mariage eternel 
qui reviennent dans les sermons lui soulevaient au fond de l'ame des douceurs inattendues." ( Gustave 
Haubert, Madame Bovary, Paris: Ed. Garnier, 1971 p. 37 ). 

3 PAISSE, Jean-Marie. L'education sexuelle de Pauline Quenu dans La Joie de vivre. Les Cahiers 

naturalistes, 1971, n° 41, p. 35-41. 
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En plus, l'education hypocrite que Jeanne regoit au couvent la prepare mal a 
l'ev6nement qui bouleverse toute sa vie : la nuit de noces. En effet, elle est entierement 
ignorante en matifcre de sexualite. Sa mere est incapable de lui expliquer ce qui 1'attend la 
nuit des noces, et son pere ne fait que des allusions que Jeanne ne comprend pas :" II est 
des mysteres qu'on cache soigneusement aux enfants, aux filles surtout, aux filles qui 
doivent rester pures d'esprit, irreprochablement pures jusqu'a l'heure ou nous les 
remettons entre les bras de 1'homme qui prendra soin de leur bonheur. " (Une Vie , p. 
44 ). 

La seule dducation vraiment digne de ce nom consisterait plutdt dans un 
positivisme qui enseigne aux jeunes filles les faits dldmentaires de la vie, y compris les 
aspects physiologiques. La plupart des jeunes filles n'ont pas la curiositd ardente de 
savoir de Pauline Quenu de La Joie de vivre de Zola. Bien que sa tante qui l'616ve chez 
elle ait" pour systeme d'education 1'ignorance complete, les faits genants evites, tant 
qu'ils ne s'imposaient pas d'eux-memes " ( La Joie de vivre, III, p. 853 ), Pauline se 
met a 6tudier la physiologie et 1'anatomie dans les livres de medecine de son cousin : 
" Alors, cette enfant de quatorze ans apprit, comme dans un devoir, ce que l'on cache 
aux vierges jusqu'^ la nuit." ( op. cit. , p. 854. ) Jean-Marie Paisse oppose cet 
apprentissage des lois physiologiques a la vie artificielle que beaucoup d'adolescentes 
menaient au couvent: 

"Cette vie se revdlait aruficielle dans la mesure ou elle enfermait les jeunes filles dans un monde 
profonddment irr6el et d'autant plus dangereux dans ses consequences que ces jeunes filles arrivaient au 
mariage totalement ignorantes des lois physiologiques de la sexualitd, en meme temps que tout a fait 
d6munies quant h leur formation psychologique en ce domaine particulidrement ddlicat En outre, la vie 
commune au couvent, dans la mesure meme de ses conditions artificielles, sinon anti-naturelles, pouvait 
engendrer de profondes d6viations sexuelles semblables h celles dont Adeline d'Espanet et Suzanne 
Haffiier, personnages de La Curee, nous donnent le triste exemple."4 

Zola considere quedans les couvents, les jeunes filles peuvent egalement 
apprendre le vice. 

" Si Mme Chanteau de la Joie de Vivre , si Mme Campardon et Mme Pichon de Pol-Bouille et 

Hubertine du Reve refusent d'envoyer leur fille au couvent, et pr6ferent la garder aupres d'elles, c'est a 

cause de cette r6putation facheuse qu'ont les couvents d'etre l'6cole du vice." 5 

4 op. cit. , p. 38. 

5 JENNINGS, Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de 1'imancipation feminine. 
Thdse de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 147-148. 
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Marie Pichon a 6te preservee des " vilaines choses de la rue " (Pot-Bouille , 
III, p. 66) par sa mere qui la gaxde chez elle pour" veiller & ce qu'elle doit ignorer, 
cacher les journaux, (...), et fermer la bibliotheque " ( op. cit., ibid.). Meme mariee et 
mfcre d'un enfant, elle n'a aucune experience r6elle de la vie, ne parvenant point a 
" quitter son 6tat de jeune fille recluse, vivant dans l'artifice d'un monde irreel dont les 
valeurs illusoires 1'emplissaient de songes creux." 6 

Huysmans, de son cote, constate aussi que " les pensionnats font sortir de leurs 
murailles des demoiselles bien rou6es"7 :" une jeune fille sortira peut-etre vierge de sa 
pension, chaste non " (En minage ). La d6bauche en est alors une des cons6quences 
possibles, aussi bien pour Huysmans que pour Zola : 

" Une telle 6ducation ne saurait manquer de porter ses fruits : tentatives de suicide chez les plus 

vulnerables, nevrose, imbecillite ou vice hypocrite dans la plupart des cas, souvent meme adultere ou 

d6bauche. Ainsi Madeleine Ferat s'est corrompue au pensionnat sous 1'influence de compagnes plus ag6es 

qui avaient lu des romans et ne revaient qu'amants et qu'eni6vements." 8 

Tous les critiques concordent sur 1'influence nefaste d'une telle education : 
Jacques Durin souligne que Zola condamne" cette vie cloitree, cette reclusion severe, 
cette ignorance absolue virginale et hypocrite, de la nature, de la soci6te, de l'homme 
(...)" 9. Chantal Jennings releve egalement que " l'6ducation que la jeune fille regoit 
chez elle, au couvent ou au pensionnat semble a Zola n6faste et malsaine " 10 . On 

6 PAISSE, Jean-Marie, op. cit. , p. 40. 

7 BACCAR, Alia. Le theme de l'6ducation de ia jeune fille d'apres les romanciers du XIXe siecle et 
d'apr6s Emile Zola en particulier. Les Cahiers de Tunisie, 3e et 4e trimestres 1974, voi. XXII, n° 87-
88, p. 156. 

8 JENNINGS, Chantal. Zola feministe ? Les Cahiers naturalistes , 1972, n° 44, p. 180. 

9 DURIN, J. Zola 6ducateur. Les Cahiers naturalistes, 1983, n° 44, p. 180. 

10 JENNINGS, Chantai, op. cit. , p. 180. 
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pourrait citer Alia Baccar pour resumer les reproches formules a 1'egard de cette 
instruction : 1) une atteinte a la morale, 2) le vagabondage et les fantaisies d'esprit, 
3) un vernis trompeur.11 

Quant aux jeunes filles du peuple, elles restent en general & la maison et sont deja 
toutes jeunes obligees de travailler. Ces paysannes n'ont en general d'autre education que 
celle de la nature." L'instinct parle en elles librement, et elles connaissent tres tot les 
r6alit6s du sexe. " 12 Les ouvrieres de Germinal en sont un bon exemple : elles doivent 
en effet subir la force physique des hommes. Ainsi Catherine, resignee, se donne au 
" male avant l'age avec cette soumission h6r6ditaire, qui, d6s 1'enfance, culbutait en plein 
vent les filles de sa race " ( Germinal, III, p. 1245.) Par la," Zola. a voulu d6voiIer la 
fatalit6 implacable du destin de la femme du peuple v6ritablement 6cras6e des 
1'enfance."13 Neanmoins des paysannes de naissance telles que les filles Oriol ont 6te 
eduqu6es au couvent grace a la fortune de leur pere : " On sentait a Ies voir qu'elles 
n'avaient point 6te 61ev6es dans cette maison, mais dans une pension 6I6gante, dans le 
couvent ou vont les demoiselles riches et nobles de 1'Auvergne (...)" (Mont-Oriol, 
p. 520 ). Elles ben6ficient donc d'une 6ducation tres superieure a leur origine, d'une 
education qui leur ouvre en fait les portes du monde. Le couvent a aini une fonction 
positive pour elles : il favorise leur avancement social. 

Mais ce qu'il faut surtout retenir, c'est que les romanciers naturalistes condamnent 
1'education des jeunes filles riches et nobles. Elle leur enseigne certes les bonnes 
maniBres, mais elle constitue une entrave a l'6panouissement de leur personnalite et 
neglige de developper leurs facultes intellectuelles (cf. 1'ordre que re?oivent les jeunes 
filles dans Madeleine Ferat : " Ne pensez pas ; n'ayez pas 1'air fort; apprenez a etre 
faible, vous etes ici pour cela. " (Emile Zola : Oeuvres completes. Paris : Bernouard, 
1927-1929, vol. XXVII, p. 33. ). Et elle leur donne aussi de fausses idees sur la vie, 
l'amour et la realite conjugale, comme le souligne Alia Baccar : " (...) l'education 
maladive est a 1'origine des menages desunis." 14 

11 BACCAR, Alia, op. cit. , p. 158-159. 

12 LIEBER, Catherine, op. cit. , p. 278. 

13 JENNINGS, Chantal, op. cit. , p. 175. 

14BACCAR, Alia, op. cit. , p. 160. 
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2. LE COUPLE 

Comme 1'education destine la jeune fille au mariage, nous allons d'abord analyser 
les motifs de cette union, puis la vie commune des marids. 

2.1. Les motifs du mariage 

Une these tres interessante d'Annelies Gaukel nous renseigne sur les differents 
sentiments qui lient les deux sexes entre eux dans toute la s6rie des Rougon-Macquart. 
Nous nous permettons d'en citer les passages les plus importants : 

" In La Fortune des Rougon zeigt die Ehe von F61icie Puech und Pierre Rougon die Liebe als 

Gesch&ft, als ein Mitlel zur Macht. (...) La Curee bringt die Liebe ebenfalls als Geschaft und 

Handelsobjekt. (...) Auch der Roman Le Ventre de Paris stellt die geschaftsmSssige Seite der 

" amour " dar. Lisa und Quenu heiraten einander, weil sie zusammen eine bessere Rente erarbeiten 

ktinnen. (...) La Conquete de Plassans zeichnet die Liebe ebenfalls als Handelsobjekt, aus dem diesmal 

allerdings kein materieller Nutzen geschlagen wird. (...) Die Liebesgestaltung in dem Roman "Son 

Excellence Eugene Rougon " ist wieder vom geschaftlich niichtemen Standpunkt aus betrachtet Liebe ist 

hier als Gegenstand von Macht und Besitzgier gezeichnet. (...) L'Assommoir gibt den Abstieg 

menschlicher Gefiihle von gesunder Vernunft zu rein tierischer Instinktgebundenheit und Brutalitat. (...) 

In dem Roman Au Bonhewr des Dames werden zunachst Gefuhle von Frauen lediglich fiir geschaftliche 

Zwecke ausgebeutet. (...) In Germinal (...) [ ist ] die Ehe (...) die Gemeinschaft zweier Tiere, die ins 

selbe Joch gespannt sind. (...) Die Besitzgier der Menschen in La Terre hat sich auch auf die 

Beziehungen zwischen Mann und Frau ausgewirkt. Die Frau ist ein Objekt, das ahnlich wie ein Stuck 

Vieh begehrt wird.(„.) Madame Caroline in L'Argent ist die Entsprechung zu Denise in Au Bonheur de 

Dames und zu Pauline in Lo Joie de Vivre . (...) Ihre Selbstlosigkeit Saccard gegentiber steht im 

Gegensatz zu dem sonst in der Btirsenwelt ublichen, nach Kurswert gehandeltem Gefiihl."1 

L'amour ne constitue ainsi pas le motif le plus impotant des mariages. Souvent 
c'est une affaire dans laquelle les futurs epoux evaluent leurs avantages respectifs. C'est 
le cas de Renee de La Curee . Enceinte a l'age de dix-neuf ans, elle accepte un mariage 
organise par Sidonie Saccard et epouse le frere de celle-ci: 

1 Gaukel, Annelies. Einheit und Wandlung im Gesamtwerk Emile Zolas. Dargestellet auf Grund 
einer Untersuchung der Begrijfe " terre", " nature", " vie ", " amour ". Th6se, Tubingen, 1951, p. 150-
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" Aristide prendra la place du " coupable " contre la somme de cent mille francs (il obtiendra le 

double de cette tante Elisabeth, prete & tous les sacrifices pour caser sa Rende...) et une dot mirifique : 

une maison " bien plac6e des propri6t6s en Sologne, et un terrain & Charonne & placer sur la tete de 

1'enfant k naitre..." 2 

Les mariages entre bourgeois et aristocrates sont egalement a la mode. " Leur 
union ne se fait que par la seule puissance, 1'argent! le mariage est accepte facilement 
pourvu qu'un de ces partenaires ait de la fortune." 3 Christiane de Ravenel s'oppose 
d'abord a un mariage eventuel avec le juif Andermatt, attir6 par le monde aristocratique 
dans lequel il veut 6tendre ses relations. Mais comme ce dernier prete plus de vingt mille 
francs au frere de Christiane, et qu'une amie de la famille lui vante la race juive, elle se 
laisse influencer et est prete a sacrifier sa fierte nobiliaire pour jouir des privileges que 
procure l'argent. Elle consent a " epouser ce gros gargon tres riche, qui n'6tait pas laid, 
mais qui ne lui plaisait guere, comme elle aurait consenti & passer un 6te dans un pays 
desagr6able." (Mont-Oriol, p. 494). Ainsi, comme le dit si justement Jeannette Simon-
Oghli," 1'amour ne sera pas le centre d'int6ret du couple ; d'ailleurs, dans toute son 
oeuvre, Maupassant insiste sur le fait que le mariage aristocratique est essentiellement un 
mariage d'interet."4 Ce mariage se base donc sur le desir reciproque de profiter l'un de 
1'autre, comme nous le montre aussi Vunion entre Anne et le comte de Guilleroy. Anne 
est la fille d'un commergant parisien, et sa richesse attire le comte qui veut agrandir son 
influence dans le milieu bourgeois : " Guilleroy (...) avait fait un mariage riche et 
multipli6 par son adresse une belle fortune personnelle (...)." (Fort comme la Mort, p. 
879-890.) Anne, elle, accede par son mariage a un rang social superieur:" Quand on lui 
pr6senta comme fianc6 le comte de Guilleroy, elle comprit aussitdt les avantages que ce 
mariage lui apporterait, et les admit sans aucune contrainte, en fille reflechie, qui sait fort 
bien qu'on ne peut tout avoir, et qu'il faut faire le bilan du bon et du mauvais en chaque 
situation.." ( op. cit. , p. 850-851.). 

2 FERNANDEZ-ZOILA, Adolfo. Ren6e, la d6chir66. In "La Curee" de Zola ou la vie a outrance. 
Actes du colloque du 10 / 1/ 1987. Societ6 des 6tudes romanes. Paris : Sedes, 1987, p. 181. 

3 SIMON-OGHLI, Jeannette. La peinture de la societe aristocratique chez Guy de Maupassant. 
Th6se de 3e cycle, Grenoble, 1974, p. 39. 

4 op. cit. , p. 36. 



D'autres femmes n'eprouvent pas non plus d'amour veritable pour leur futur mari. 
Virginie Basile-Ravalau, fille d'un banquier, 6pouse contre son gre 1'israelite Walter. Ses 
parents ont probablement airang6 l'affaire. Les motifs qui poussent Madeleine Forestier 
et Duroy k se marier ont leur origine dans le d6sir de profiter l'un de 1'autre. Madeleine 
croit trouver aupres de Duroy une aide pour epanouir son besoin d'activite joumalistique 
et elle congoit le mariage plutot comme une association entre deux personnes qui ont des 
int6rets communs : " J'entends etre libre, tout a fait libre de mes actes, de mes 
demarches, de mes sorties, toujours. (...) il faudrait aussi que cet homme s'engageat a 
voir en moi une 6gale, une alli6e, et non pas une inferieure ni une 6pouse ob6issante et 
soumise." (Bel-Ami, p. 306) Duroy, lui, desire faire avancer au plus vite sa carriere au 
joumal, et une collaboratrice telle que Madeleine pourrait lui etre tres utile et pr6cieuse : 
" Comme il serait fort, avec elle, et redoutable ! Comme il pourrait aller vite et loin, et 
surement. " ( op. cit. , p. 336 .) Pour Maupassant sutout, amour et mariage sont 
incompatibles. Ce sont toujours d'autres motifs que 1'amour qui sont a 1'origine des 
mariages d6peints dans ses romans. 

Dans 1'oeuvre naturaliste de Huysmans, on trouve surtout une raison qui pousse 
les c61ibataires & se marier : la quietude bourgeoise et le bien-etre physique. Tous les 
critiques concordent sur ce sujet. Les personnages masculins desirent en effet " un logis 
ou leur 16thargie , fondee sur les jouissances du confort materiel leur assurerait du meme 
coup le confort moral."5 Comment r6aliser cet ideal ? 

" Ce bonheur domestique ndcessite (...) la prdsence d'une 6pouse ou d'une concubine. Pour 

atteindre le havre dont il reve, Auguste, des Soeurs Vatard, ne voit que le moyen du mariage : " il avait 

rev6 d'une chambre bien close, d'une m6nagere dont toutes les pensees convergeraient sur lui ! " C'est 

une liaison obligatoire qu'explicite un bref passage d'En Menage , quand un personnage qui connait le 

gout d'Andr6 pour le bonheur domestique et qui le croit encore celibataire, s'6tonne qu'il n'ait pas recouru 

au mariage pour s'assurer la quietude d6sir6e : " C'est drole, quand on aime tant son interieur, qu'on ne 

fmisse pas comme les autres par la ! " 6 

Cet ideal d'intimite implique donc 1'action menagere d'une femme, ce qu'a bien 
compris Andre :" (...) je me suis marie, parfaitement, parce que ce moment-la 6tait venu, 

5VILCOT, Jean-Pierre. Themes, images et reveries de l'iniimite protegee dans 1'oeuvre de 
Huysmans. These de 3e cycle, Caen, 1974, p. 67. 

6 op.cit. ,p. 69. 
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parce que j'etais las de manger froid, dans une assiette en terre de pipe, le diner appretd 
par la femme de menage ou la concierge. J'avais des devants de chemise qui baillaient et 
perdaient leurs boutons, des manchettes fatiguees, (...) j'ai toujours manque de meches a 
lampes et de mouchoirs propres." ( En Menage , p. 28.) Citons encore une fois Vilcot 
pour conclure sur les motifs poussant les hommes a s'unir k une femme : 

(...) la femme nourrit, nettoie, ravaude, range, elle apaise l'app6tit des sens ; l'homme 

huysmansien peut ainsi jouir de l'intimit6 d'un int6rieur quiet ou son existence s'assure contre le monde 

ext6rieur."7 

Quant a Berthe, elle n'accepte d'epouser Andr6 seulement parce que " dans le 
mariage, elle voyait la revanche de sa vie monotone et plate, elle voyait un avenir de 
courses enrag6es k travers les theatres et les bals, tout un horizon de dlners et de 
visites." (En Minage, p. 95 ). 

Et 1'amour ? Chez les romanciers naturalistes il ne mene que tres rarement au 
mariage. Selon M.K.F. Johnson, 

" In the world of the small businessmen, marriages are already consciously arranged with an eye 

to material and fmancial profit [ et & plus forte raison dans le monde des bourgeois et des aristocrates ! ]. 

(...) One notable exception is to be found in L'Argent. The principles of human relationships have not 

altered in this novel. The Paul and Marcelle Jourdan m6nage provides the great exception to the general 

rule. Their happiness arises from the unique refusal to base the principles of their existence on financial 

criteria." 8 

On peut trouver une autre exception dans Au Bonheur des Dames : Zola y affirme 
que le mariage est" la sante necessaire, la force et 1'ordre meme de la vie " (Au Bonheur 
des Dames ). Denise Baudu y reussit en effet, par sa vertueuse perseverance, a epouser 
1'homme de ses reves. 

Jeanne eprouve 6galement le desir de realiser son amour pour Julien de Lamare par 
le mariage. Elle croit faire un mariage d'amour, mais celui-ci apparait en fait comme un 
faux-semblant, puisque c'est la femme seule qui eprouve de 1'amour pour son partenaire. 

7 op.cit., p. 70. 

8 JOHNSON, M.K.F. A study of the relations between the sexes in the novels of Zola. These, 
Durham University ( Angleterre ), 1969-1970, p. 162 et p. 170. 
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Dans Une Vie , 1'auteur ne nous renseigne qu'indirectement sur les sentiments de Julien. 
La remarque de l'Abbe Pivot nous r6vele deja ses vraies motivations au debut du roman : 
" (...) le vicomte 6tait d'humeur 6conome et sage et comptait vivre simplement pendant 
deux ou trois ans dans ce modeste pavillon afin d'amasser de quoi faire figure dans le 
monde pour se marier avec avantage sans contracter de dettes ou hypoth6quer ses 
fermes. ( Une Vie , p. 21.) En r6alite, Julien ne veut que profiter de la fortune de sa 
future 6pouse. 

Les seuls mariages conclus sans interet se situent le plus souvent dans le milieu du 
peuple: 

(...) the workers' circle is about the only level of society where Zola seems to think a 

disinterrested marriage can take place. In VAssommoir Coupeau wants to marry Gervaise for herself, 

because he loves her."9 

Neanmoins il faut constater que le mariage ne revet pas la meme importance dans 
les milieux populaires que dans les milieux bourgeois. 

" Dans les milieux ouvriers, Vunion de fait est mise sur le m6me pied d'6galit6 que le mariage. 

L'une comme 1'autre posent des problfemes souvent douloureux aux parents. Car si les adolescents ne 

perturbent pas la gestion financiere du budget familial quand ils ont des relations sexuelles tout en 

continuant & vivre chez leurs parents et par consdquent k donner leurs salaires, ils bouleversent l'6quilibre 

budg€taire familial, d6ja si pr6caire, quand ils parlent mariage ou quand ils commencent une vie 

commune. (...) Les consid6rations 6conomiques l'emportent donc sur les valeurs morales. Tant que les 

deux familles concern6es ont int6ret a garder le salaire de leurs enfants, le mariage ne " presse" 

pas. Tel est le compromis conclu entre la m&re de Philomene et celle de Zacharie, derireuses l'une et 

1'autre de toucher les salaires de leur fils et fille."10 

Dans les classes moins privilegiees, il arrive aussi que le mariage se presente 
comme une vraie affaire commerciale ou la femme est evaluee en fonction de sa dot. Le 
cas de la servante Rosalie d'Une Vie en constitue un exemple. Enceinte de Julien, son 
maitre, elle est sauvee grace au mariage arrange par le baron. Desire Lecoq est tout de 

9 op. cit., p. 162. 

10 NAUDIN-PATRIAT, Frangoise. Les classes laborieuses face ^ Vinstitution du mariage dans les 
Rougon-Macquart. Les Cahiers naturalistes, 1976, n° 50, p. 194. 
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suite attire par cette affaire qui lui procure la ferme de Barville. II tend la main au baron 
" comme apres 1'achat d'une vache " ( Une Vie , p. 106.) 

Dans les oeuvres des romanciers naturalistes, 1'amour est ainsi rarement le motif 
des mariages. C'est surtout un arrangement qui profite a l'un ou aux deux partenaires. 

Voyons maintenant comment nous est presentee la vie commune de ces epoux dont 
les mariages ont 6te conclus plutdt sous de mauvais auspices. 

2.2. LA VIE COMMUNE 

Nous analyserons d'abord la vie commune sous le point de vue de la sexualit6 , 
avant de voir s'il y a autre chose qui contribue a assurer 1'union du couple. 

2.2.1. La vie sexuelle 

Dans 1'oeuvre de Maupassant, c'est avant tout le traumatisme initial qui marque la 
vie sexuelle des jeunes epouses. Le pere de Jeanne affirme que le mari a tous les droits, 
meme si les filles " se revoltent souvent devant la realit6 un peu brutale cachee derriere 
les reves " et " refusent a 1'epoux ce que la loi, la loi humaine et la loi naturelle lui 
accordent comme un droit absolu." ( Une Vie , p. 44.) Jeanne, tout a fait ignorante, est 
prete a crier devant les attouchements brutaux de son mari. II la possede violemment, et 
elle repousse avec degout d'autres tentatives de sa part et doit se rendre compte qu'elle 
s'est tromp6e sur 1'amour, n'y voyant que des tendresses delicates et des sentiments 
po6tiques. Sa nuit de noces n'est ainsi rien d'autre qu'un viol legal, etant donne que le 
mari a tous les droits pour assouvir ses besoins. L'epouse lui doit son corps ; 1'acte 
d'amour constitue ainsi une necessite douloureuse a laquelle elle doit se resigner. Cette 
dependance physique est ressentie par Jeanne avec un profond degout, elle voit la 
" quelque chose de bestial, de degradant, une salete enfm " ( Une Vie , p. 53. ) Pour 
Michele de Burne aussi, le mariage a ete un traumatisme puisqu'elle a du se soumettre 
aux brutalites de son mari:" elle avait du subir des exigences, des duretes, les jalousies, 
meme les violences de ce maitre intolerable." (Notre Coeur, p. 1043.) La brutalite au 
debut de la relation conjugale est meme si inattendue que Michele est guerie pour toujours 
de 1'amour des hommes et se venge en dominant les hommes qui 1'entourent de leurs 
soins sans jamais leur apporter un veritable amour. 
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" Die Liebe als blosse kOrperliche Notwendigkeit wird auch in Son Excellence Eugene Rougon 

gezeichnet. Rougon verachtet die Frau, weil sie ihn zu gewissen Zeiten von der Arbeit abhait. Doch 

wenn ihm das Blut zu Kopf steigt, ist er durchaus bereit, eine Ttir mit der Schulter einzudrucken, um sich 

Befriedigung zu schaffen."1 

Si ce n'est le traumatisme initial, c'est 1'absence d'amour vrai et de desir qui 
conduit £ l'echec de la vie sexuelle du couple. Ayant fait un mariage d'interet avec 
Andermatt, Christiane le trouve " gentil dans l'intimit6 " ( Mont-Oriol, p. 495 ), mais 
rien de plus. S'il lui fait 1'amour, c'est parce qu'il escompte avant tout avoir un h6ritier ; 
quant k l'acte lui-meme," il n'y tient guere (...) " ( op. cit. , p. 590 ). Lorsqu'elle a un 
amant, elle desire eviter les contacts intimes avec son mari. 

D'autre part, les auteurs nous depeignent des reussites apparentes qui procurent le 
bonheur sensuel, mais finalement elles se revelent fragiles et passageres. Pendant son 
voyage de noces en Corse, Jeanne connait pendant une courte p6riode le plaisir sensuel, 
mais des son retour a la maison, ses relations avec Julien changent completement. Si elle 
s'adonne encore a des contacts sexuels, c'est uniquement en vue d'une progeniture. 
D'aiBeurs Maupassant et Zola sont sur ce point tout a fait d'accord avec Schopenhauer: 

" Seule la conservation de 1'espece, expose Schopenhauer, explique l'amour et justifie 1'attirance 

sensuelle. Les etres n'ont pas d'autre fonction. (...) L'acte d'amour n'est pas seulement une soif, il est une 

n6cessit6 imperieuse par quoi la race humaine se reproduit et survit. (...) Le vrai ddterminisme de 

1'homme, c'est la procrdation." 2 

Johnson souligne lui aussi cette vue de la sexualite : " (...) sexual love has no 
meaning if it isn't intended to be creative."3 De meme A. Fernandez-Zoila :" La norme 

1 Gaukel, Annelies. Einheit und Wandlung im Gesamtwerk Emile Zolas. Dargestellet auf Grund 
einer Untersuchung der Begriffe " terre", " nature", " vie " amour These, Tubingen, 1951, p. 157. 

2 GOURAIGE, Ghislain. Le naturalisme et 1'amour. Les Cahiers naturalistes , 1972 n° 44, d 195 
et p. 198. F 

3 JOHNSON, M.K.F. A study of the relations between the sexes in the novels of Zola. These, 
Durham University ( Angleterre), 1969-1970, p. 80. 
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demeurant la liaison du couple homme-femme en vue de la procreation (...) en tant que 
support des ebats amoureux." 4 

Les relations entre Duroy et sa femme nous fournissent une autre reussite 
apparente. Madeleine ne se soustrait jamais aux tendresses de son mari, mais s'y adonne 
regulierement, comme le laisse supposer la remarque suivante :" (...) elle avait l'air de 
1'aimer beaucoup, aux heures destinees a 1'amour, car elle n'admettait pas qu'on 
derangeat l'ordre immuable des occupations ordinaires de la vie. " (Bel-Ami, p. 413.) 
Leur bonheur sensuel est d'autant plus grand qu'il est favorisd par leurs interSts 
communs, leur " ardeur d'amour" etant communiquee " de leurs esprits k leurs corps " 
( op. cit. , p. 366.) Leur entente physique ne favorise pourtant pas la stabilit6 de leur 
union, puisque Duroy trahit Madeleine lorsqu'il n'a plus besoin d'elle. 

Zola a encore un autre point de vue sur la sexualit6 qu'il consid&re souvent 
comme une force destructrice et malefique : 

" Nulle mention de jouissance chez Zola sans qu'aussitot quelque qualificatif vienne lui arracher 

son innocence et le r6tablir dans son atmosphere infernale. (...) D6ja dans Germinal, puis plus tard dans 

La Terre et La Bete humaine d6sirs d'amour et de mort sont si bien li6s qu'ils ne se distinguent guere 

plus l'un de 1'autre."5 

Brian Nelson soulige lui aussi " a theme with runs through nearly all of ZoIa's 
fiction : the subversive, disruptive nature of a sexuality seen as an irresistible and 
destructive fatality" 6 

La sexualite peut ainsi etre liee a la mort. Apres avoir epouse Louise, Lazare , au 
milieu de sa fievre d'amour, oublie la mort qui le hante jusque dans ses reves. Mais la 
desillusion vient vite : " Etait-ce donc si court, la joie de Ia chair ? ne pouvait-on y 
descendre sans cesse, y decouvrir sans cesse des sensations nouvelles, dont 1'inconnu 
fut assez puissant pour suffire a 1'illusion du bonheur ? (..) Louise dormait a cdte de lui. 
Cetait la mort qu'il retrouvait au bout de leurs baisers." (La Joie de vivre, III, p. 1053 ) 

4 FERNANDEZ-ZOILA, Adolfo. Renee, la dechir66. In "La Curee" de Zola ou la vie d outrance. 
Actes du colloque du 10 / 1/ 1987. Soci6te des 6tudes romanes. Paris: Sedes, 1987, p. 189. 

5 BERTRAND-JENNINGS, Chantal. L'Eros et la femme chez Zola. De la chute au paradis 
retrouve. Paris : Klincksieck, 1977, p. 12-13. 

6 NELSON, Brian. Zola and the ambiguities of passion : Une Page d'amour. Essays in French 
Liierature , November 1973, n° 10, p. 1. 
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L'inversion des roles peut egalement etre une des composantes de la sexualite, 
1'homme etant domine par la femme: 

" Madeleine Ferat includes the physical dominance of the female (...) Madeleine's husband, 

Guillaume," comme il le disait quelquefois avec un sourire... 6tait la femme dans le m6nage, 1'etre faible 

qui ob6it, qui subit les influences de chair et d'esprit" (Madeleine Ferat, p. 267) (...) Madeleine has 

become, though for Guillaume alone, the Fatal Courtesan of romantic tradition."7 

Quant a Huysmans, il ne consacre pas beaucoup de lignes k la sexualit6 du couple 
mari6. Les devoirs conjugaux sont plutot un fardeau pour l'6poux : 

" En Menage (...) deplore " la misfcre d'un coucher & deux (...) la fatigue des caresses exig6es ..." 

(En Menage , p. 27.). Pour ce qui est de la performance amoureuse, le hdros huysmanien a 

chroniquement peur d'etre un " paladin bien tristeLes elans de la libido se ddfinissent presque toujours 

en termes qui ne voilent guere 1'impuissance latente (...)."8 

Le bilan qu'on peut tirer de la vie sexuelle des 6pouses est donc plutot decevant. 
Selon Maupassant, le mariage est meme nefaste au libre epanouissement de la sexualite 
feminine. Zola n'est pas aussi categorique, mais constate aussi que les mariages de 
convenance ou d'interet sont mal assortis, et que la sexualite n'est pas un facteur qui 
pourrait consolider leurs unions. Voyons si d'autres composantes de la vie conjugale 
sont aptes a le faire. 

2.2.2. LA VIE QUOTIDIENNE 

Souvent, les femmes qui ont accepte un mariage d'interet ou subi un mariage 
arrange ne menent pas de vie conjugale comblee. Renee, qui a accepte d'epouser 
Saccard, s'ennuie a cote de celui-ci qui ne pense qu'a ses transactions financieres. 

7 LAPP, John C. The watcher betrayed and the fatal woman : Some recurring patterns in Zola. 
Publications of the Modern Language Association of America , June 1959, vol. LXXIV, n° 3, p. 279. 

8 BROMBERT, Victor. Huysmans et la Th6baide raffin6e. Critique , novembre 1974, n° 330, p. 
981. 
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" Dans les relalions homme-femme du roman [ La Curee ] de Zola, aucun amour bienfaiteur 

n'intervient, car, comme l'6crii Colette Becker," dans cet univers de la sp6culation, l'argent r6ifie toutes 

les relations humaines, qui ne se constituent que selon la valeur d'6change des protagonistes" (BECKER 

Colette. Les " machines h pieces de cent sous" des Rougon. Romaniisme , n° 40,1983, p. 147.)1 

Le mari de Christiane Andermatt ne sait que lui parler finance au lieu de 1'initier a 
la vie : " (...) bien que mariee depuis deux ans et demi, elle ne s'dtait pas encore eveillee 
de ce sommeil ou vivent les jeunes filles naives, de ce sommeil du coeur, de la pensee et 
des sens qui continue, pour certaines femmes, jusqu'a la mort. " (Mont-Oriol, p. 493.) 
Christiane est quand meme contente de sa vie parce qu'elle ne connait pas autre chose. 
Pour les romanciers naturalistes, le vrai epoux devrait veiller a 1'epanouissement de la 
personnalite de son epouse, ce dont la plupart sont incapables. Clotilde de Marelle 
apprecie surtout son mari quand il est absent. Heureusement pour elle, il ne passe qu'une 
semaine par mois a Paris, ce qu'elle appelle " le service obligatoire "," la corvee de la 
semaine ", ou encore " la semaine sainte " ( Bel-Ami , p. 232. ) II se montre alors 
tellement maniaque de problemes agricoles qu'il 1'ennuie profondement. Chez Mme 
Walter, on sent davantage encore qu'elle regrette d'avoir epouse le riche Walter beaucoup 
plus ag<5 qu'elle. De leur vie conjugale on retient surtout qu'elle s'occupe a faire la charite 
afin doublier son mariage avec un juif. Leur union est trop mal assortie pour faire naftre 
une comprehension et une affection mutuelles. Cela vaut egalement pour Jeanne, qui 
croyait avoir fait un mariage d'amour. Quand elle revient de son voyage de noces, elle se 
trouve abandonn€e a la melancolie et a 1'ennui et ressent un certain" affaissement 
de ses reves " (Une Vie, p. 62.) Julien prend la direction de la maison et ne se surveille 
plus, donnant libre cours a sa vraie personnalite," envahi par la negligence des gens qui 
n ont plus besoin de plaire " ( op. cit. , p. 67. ) II devient un veritable inconnu pour 
Jeanne qui se resigne a ces changements en se rendant compte que jamais deux etres ne 
se comprennent totalement, et que la solitude est irremediable. II en va de meme dans La 
joie de vivre de Zola . Louise, a 1'encontre de Pauline, ne sait occuper ses journees. 

EHe (...) trainait une existence vide, ayant 1'horreur des soins du menage, tuant les 
jours a lire, a faire durer sa toilette jusqu'au diner. Lui, repris d'un ennui immense, 
n'ouvrait meme pas un livre, passait les heures hebete en face de la mer (. . .) ." (Lajoie 
de vivre , III, p. 1110.) 

BAGULEY, David. La Curee : la belle et la bete. In "La Curee" de Zola ou la vie d outrance. Actes 
du colloque du 10 / 1 / 1987. Societe des etudes romanes. Paris : Sedes, 1987, p. 145. 
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Tous ces exemples nous montrent donc que la vie conjugale de la femme est 
souvent rdduite a la monotonie et a Vennui. Les deux 6poux n'ont pas d'interets 
communs, chacun vit sa propre vie. Cette image decevante de la vie des couples est liee 
a la situation de la femme au dix-neuvieme siecle. Elle est condamnee & l'oisivite et a 
l'irresponsabilit6 et n'exerce aucune fonction dans la societd apte a lui procurer une 
satisfaction r€elle. Les romanciers montrent par la" 1'impossibilite pour la femme d'etre 
quelque chose par elle-meme, en dehors de son epoux, dans cette Societe faite par les 
hommes et pour les hommes." 2 

Huysmans nous en donne egalement des exemples. Pour lui, le mariage repond 
aux besoins des celibataires de trouver le confort materiel et l'intimit6 bourgeoise a la 
maison, comme nous 1'avons deja dit. La vie conjugale ne d6passe ainsi pas ce stade de 
tranquillite. Sans femme, et a plus forte raison sans epouse, le h6ros de Huysmans ne 
mene pas de vie pleinement satisfaisante. 

" Folantin (...) [ dit ] en pensant aux femmes qu'il avait connues jadis : " quel abominable vide 

s'etait creus6 dans son existence depuis le moment ou les questions sensuelles n'y avaient plus tenu de 

place !" (A vau-l'eau , p. 389). C'est donc la femme qui donne un sens & la vie de l'homme."3 

La femme constitue meme un obstacle a la progression intellectuelle de 1'homme, 
parce qu'elle a partie liee avec la matiere. L'homme qui se marie a obei a son " appetit 
gastronomique et sexuel "4 en depit de ses aspirations spirituelles, comme Andre d'En 
Mdnage. La femme ne tient aucun autre rdle que celui de veiller aux besoin de son 
epoux. Elle n'existe jamais pour elle-meme. La monotonie et la routine sont alors k 
1'ordre du jour : " [ Berthe ] tomba dans une inertie desolee, mena une existence 
engourdie, sans imprevu et sans espoir." (En Menage , p. 109 .) 

A cote de ces echecs matrimoniaux, Maupassant, et surtout Zola nous depeignent 
des exceptions. Cest le cas ou les deux epoux travaillent ensemble et ont des aspirations 
communes. L'oeuvre de Zola abonde de travailleuses: 

2 ETIENNE DELMOSE, Marie-France. L'image de la femme dans "Bel-Ami" de Guy de 
Maupassant. These de 3e cycle, Caen, 1985, p. 69. 

3 BOGUMIL, Sieghild. La fleur du male. Revue des Sciences humaines , avril-septembre 1978, p. 
286. 

4 COLIN, RenS-Pierre. Huysmans et les saluts du vieux gar?on. In La Femme au XIXe siecle : 
Litterature et ideologie. Lyon : Presses Universitaires de Lyon, [ 1978 ], p. 119. 
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" (...) Le Ventre de Paris nous montre le spectacle de la vie des travailleuses des Halles, qui 

mdnent une vie dconomique plus ou moins inddpendante et libre ; dans VAssommoir nous voyons des 

travailleuses engagdes dans ce que nous appelons aujourd'hui une entreprise de service, parisiennes 

comme les soeurs des Halles; dans Au Bonheur des dames, les employ6es d'un grand magasin moderne ; 

dans Germinal, des houilleuses du Nord; et dans la Terre , des paysannes." 5 

Ces travailleuses ont souvent un sens des affaires qui surpasse nettement celui des 
hommes : " Gervaise, dans la premiere partie de son exp6rience parisienne, est plus 
energique, plus entreprenante et plus clairvoyante que Lantier ou que Coupeau ; Denise 
est I'dgale, puis la superieure de Mouret dans la philosophie de la soci6t6 et du 
commerce ; Lisa Quenu domine son mari de la tete en affaires et en sens politique."6 

Dans le milieu des commergants, les epoux sont plus enclins encore k considerer leurs 
femmes comme de vraies partenaires. 

" Si l'6pouse a le privil6ge, surtout chez les commergants et les industriels, de s'616ver au rang 

d'associ6e de son mari dans l'entreprise familiale, elle ne doit pas cependant sortir de sa place ni de sa 

r6serve habituelle."7 

Et durant la periode ou les femmes travaillent et sont ainsi au moins egales aux 
hommes, leurs mariages sont intacts. Ainsi Gervaise et Coupeau menent-ils une bonne 
vie conjugale aussi longtemps qu'ils travaillent: 

" The measure of their happiness is formulated in the following terms: " Ce furent quatre ann6es 

de dur travail. Dans le quartier, Gervaise et Coupeau 6taient un bon m6nage (...)" (UAssommoir , II, p. 

463.) " Dur travail" and " bon menage" are interchangeable terms."8 

5 NIESS, Robert. Emile Zola : la femme au travail. Les Cahiers naturalistes, 1976, n° 50, p. 41. 

6 op. cit. , p. 48-49. 

7 JENNINGS, Chantal. Zola f6ministe ? Les Cahiers naturalistes , 1972, n° 45, p. 16. 

8 NEWTON, Joy. The decline and fall of Gervaise Macquart. Essays in French Literature , November 
1979, n° 16, p. 75. 

55 



Le mariage de Rosalie, la servante d'Une Vie , est heureux parce qu'il est fonde 
sur la r6alit6 de la terre. Rosalie est une partenaire a part entiere et collabore k 
1'exploitation de la ferme. Cette ferme, grace au travail acharnd et aux qualitds 
d'economie des deux epoux, fait leur fortune. 

C'est dans Germinal que les femmes jouent un role encore plus actif, et cela dans 
les revoltes populaires. Elles sont vraiment solidaires des hommes et ne vivent pas dans 
1'oisivite comme la plupart des aristocrates et riches bourgeoises. 

" Les mdnagfcres de Germinal plus directement touch6es que les hommes par la baisse des salaires 

s'aper5oivent plus rapidement qu'eux des injustices. (...) Par leur pr6sence active dans la lutte, les 

femmes t6moignent, (...), de leur participation a la vie sociale du pays (...)."9 

Les conditions de travail de Fouvriere sont en gdndral deplorables, d'autant plus 
qu'elle ne pergoit en general qu'un salaire de misere. Bien qu'elle aide son mari a gagner 
de 1'argent, elle n'est pour cela pas mieux traitee : elle est victime de 1'agressivite 
masculine, comme c'est le cas de Lise Buteau : 

" La brutalit6 de son tyrannique 6poux ou de son compagnon r6duit la femme du peuple au role de 

bete de somme humble et soumise dont Ies coups sont le lot ordinaire. Buteau, irrit6 de la gaucherie de sa 

femme Lise que son 6tat alourdit, la rudoie et 1'oblige a travailler aux champs malgr6 sa grossesse 

avanc6e de huit mois."10 

Maupassant nous presente un exemple d'une reussite conjugale passagere fondee 
sur des interets communs. Elle se situe dans ie milieu de la bourgeoisie parvenue. Dans 
chacun de ses deux mariages, Madeleine aide ses epoux respectifs a gravir les echelons 
de la societe grace a son talent de journaliste et aux informations politiques et 
6conomiques qu'elle peut tirer de ses nombreuses relations. Sa vie n'est pas monotone 
du tout: elle occupe ses journees a travailler et a agrandir 1'influence de son salon. Elle 
est une vraie partenaire et vit en harmonie avec son mari, harmonie qui est due avant tout 
a leurs interets communs et a leur bonne collaboration. On le voit surtout lorsqu'ils ont 

9 FOREST, Annie. La violence dans "Les Rougon-Macquart". These de 3e cycle, Universit6 de Lyon 
II, 1981, p. 72-73. 

10JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalisies et la question de 1'emancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 82. 
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termind un article important:" Ils le jugerent admirable d'un commun accord et ils se 
souriaient, enchantes et surpris, comme s'ils venaient de se revdler l'un k 1'autre. Ils se 
regardaient au fond des yeux, 6mus d'admiration et d'attendrissement. " (Bel-Ami, p. 
366.) Tant qu'il dure, leur mariage est uni malgre 1'adultere qui survient des deux cotes, 
parce que chacun des deux epoux mene une vie independante qui tend a fortifier leur 
carridre commune, et que chacun a ses propres responsabilites. 

Mais comme toutes les epouses n'ont pas la chance ou 1'opportunite de reussir leur 
vie conjugale et de remplir leurs journees d'activites utiles, elles cherchent a s'occuper 
l'esprit et le coeur par d'autres moyens. 

2.2.3. Les compensations 

Comme les oeuvres critiques sur Huysmans prennent en compte presque 
exclusivement les personnages masculins pour nous decrire leurs d6sirs et leurs 
frustrations, il nous semble particulierement difficile de donner 1'opinion de ce romancier 
sur les problemes abordes dans ce chapitre. Nous tacherons neanmoins de la prendre en 
compte dans la mesure du possible. 

2.2.3.1. La religion 

La femme qui ne trouve pas le bonheur dans le mariage se toume souvent vers la 
religion pour y trouver du rdconfort. Zola surtout insiste sur " la predisposition de la 
femme a la devotion "1 Ainsi Marthe Mouret, maltraitee par son epoux, est poussee vers 
la religion. Jeanne aussi, seduite par le temperament exalte et fougueux de Fabb6 
Tolbiac, se tourne vers la foi qui lui procure pendant une courte periode de l'aide. 
Neanmoins Zola et Maupassant considerent 1'Eglise comme une force foncierement 
hostile a la femme et a son epanouissement. Rares sont les pretres qui comme 1'abbd 
Horteur de La joie de vivre , 1'abbe Godard de La Terre ou 1'abbe Picot d'Une Vie 
donnent une image plutot positive et charitable de 1'eglise. IIs nous presentent surtout des 
pretres fanatiques desireux de s'emparer des devotes pour parvenir a leur fin. L'abbe 
Faujas de La Conquete de Plassans incite Marthe Mouret a se consacrer a 1'Oeuvre de la 
Vierge. II veut en fait arracher Marthe a sa famille et se servir d'elle pour faire la 
conquete de la ville. Elle decide de se mettre a pratiquer et vient de plus en plus souvent 

1 OUVRARD, P. Lespersonnage du pretre dans l'oeuvre romanesque d'Emile Zola. Th6se de doctorat 
de 3e cycle, Universite de Paris-Val-de-Mame, 1982, p. 134. 
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chercher refuge dans 1'atmosphere apaisante de l'eglise." Les approches de la foi etaient 
pour elle une jouissance exquise ; elle glissait a la d6votion, lentement, sans une 
secousse; elle s'y bergait, s'y endormait." (La Conquete de Plassans , I, p. 1009.) 

" Sa vie deviendra rapidement polaris6e par les messes et les exercices religieux. Et ce n'est plus la 

paix qu'elle viendra chercher & l'6glise de Saint-Saturnin mais une " jouissance active " : " c'6tait le 

bonheur dont elle avait vaguement senti le d6sir depuis sa jeunesse, et qu'elle trouvait enfin & quarante 

ans ; un bonheur qui lui suffisait, qui 1'emplissait de ses belles ann6es mortes, qui la faisait vivre en 

6goi'ste, occup6e & toutes les sensations nouvelles s'eveillant en elle comme des caresses." 

(op. cit., p. 1065.) Jouissance qui s'accompagne d'un masochisme certain : Marthe est heureuse de la 

manibre rude dont la dirige l'abb6 Faujas :" Elle 6tait heureuse de ces coups. La main de fer qui la pliait, 

la main qui la retenait au bord de cette adoration continue, au fond de laquelle elle aurait voulu s'an6antir, 

la fouettait d'un d6sir sans cesse renaissant." (op. cit., ibid.) 2 

Or sa devotion tourne bientdt a l'hyst6rie. Finalement elle avoue son amour au 
pretre qui laisse alors tomber sur elle son mepris de la femme. 

" Ainsi le pretre, apres avoir d6traqu6 Marthe, apres 1'avoir corrompue, refuse de satisfaire ses 

d6sirs. Aussi est-il deux fois coupable. C'est le plus dangereux rival que puisse avoir un mari ; c'est 

pourquoi il doit etre si redoul6." 3 

L*Eglise se sert ainsi de la femme pour son oeuvre de propagande tout en la 
meprisant. Le pretre d'Une Page d'amour fait un diagnostic general de la situation telle 
que la congoit Zola : " Ces femmes, qui semblent chercher Dieu si ardemment, ne sont 
que de pauvres coeurs troubles par la passion. Cest un homme qu'elles adorent dans 
nos 6glises... " ( Une Page d'amour , II, p. 969.) Cette idee est tres bien explicitee par 
Chantal Jennings: 

Selon Zola, la plus grande duperie de L'Eglise reside dans une assimilation 6quivoque des 

domaines mystique et amoureux qui sp6cule sur la sentimentalit6 feminine et attire la femme a la religion 

comme un succ6dan6 d'amour humain." 4 

2 PELLETIER, Jacques. Zola, la femme et le Christ : la mise en scene d'un fantasme. Protee , 
automne 1975, n° 4, p. 59. 

3 op. cit. , p. 60. 

JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de Vemancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 144. 
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Maupassant condamne surtout 1'influence qu'a l'Eglise sur la vie priv6e de la 
femme. Ainsi 1'abbe Picot incite Jeanne a pardonner les infidelites de son mari et a lui 
pardonner. EHe finit par se soumettre & celui qui" deverse sur ce coeur inconsolable, 
l'onde onctueuse des consolations ecclesiastiques." ( Une Vie ). Le romancier denonce 
dgalement 1'attitude fanatique de 1'abbe Tolbiac qui eprouve " une repulsion quasi-
dementielle devant les realites du corps et de la procreation "5 et qui tue une chienne en 
gesine. 

" La cr6ation 6pouvante les pretres comme une souillure. Ce mystdre charnel, c'est dans le corps 

de la femme qu'il s'accomplit. Donc, la femme est 1'ennemi k neutraliser. Voilfc une des cl6s de 

l'asservissement des femmes: la crainte d'un pouvoir incompr6hensible, la haine de la vie." 6 

Zola nous montre la meme chose dans La Faute de 1'abM Mouret ou Serge et 
Albine vivent un amour quasi conjugal mais qui est de courte duree, puisque Albine 
derange 1'ordre etabli. 

" La femme, dans La Faute de l'Abbe Mouret est sexe, sorciere et donc p6ch6 mais aussi Vierge 

Marie, Cybfcle, d6esse et vie dans la force f6condante de la nature. (...) elle est obstacle au pouvoir."7 

Albine incarne les forces de la nature et de la vie que Serge rejette finalement, rejet 
qui symbolise le triomphe de 1'EgIise sur la femme. Huysmans trouve un remede a cette 
condamnation de la femme a cause des valeurs qu'elle incarne. Dans les oeuvres 
posterieures aux romans naturalistes, il admet les femmes dans 1'eglise, " a condition 
qu'elles abdiquent leur sexe, a la fois pour une regression ( vers 1'enfance ) et une 
transgression (du cote de 1'homme )." 8 

5 LIEBER, Catherine. La condition de la femme dans Une Vie. In Analyses et reflexions sur "Une 
Vie" de Guy de Maupassant et le pessimisme. [s.l.] : Ed. Marketing, 1979, p. 292. ( Coll. Ellipses ) 

6 op. cit. , p. 293. 

7 VIGNERON, Jacques. Zola et Ingles de Souza. "La Faute de l'Abbe Mouret " et " 0 Missionario", 
revelateurs du pretre, de lafemrne et de la societe dans lafictionfrangaise et bresilienne de lafin du XIXe 

siecle. These de 3e cycle, Universit6 de Paris III, III, p. 265. 

8 DUPONT, Jacques. Masculin-f6minin. In Huysmans . Cahier r6dig6 par Pierre Brunel et Andre 
Guyaux. Paris : Ed. de 1'Herne, [ 1985 ], p. 310. 
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Selon Zola et Maupassant, la devotion ne procure donc guere de bonheur stable et 
sain aux femmes, ce qui est une caracteristique rev61atrice de la conception de la religion 
des auteurs : la femme ne trouve pas de secours vdritable dans la foi. Comme elle ne Iui 
permet pas de sortir de 1'ennui dans lequel la plonge sa vie conjugale monotone, la seule 
issue k cette situation deplorable est une autre passion, en Voccurrence 1'adultere ou la 
matemite. 

2.2.3.2. L'adultere 

Nous n'avons qu'un seul exemple tout a fait certain d'une femme fidfcle dans les 
romans de Maupassant: c'est le cas de Jeanne d'Une Vie. Bien qu'elle n'aime plus son 
mari k la fin de leur union, elle est degoutee de voir autour d'elle les infid61ites de sa 
propre mere et de la femme qu'elle croyait etre son amie, Gilberte de Fourville. D'autre 
part, les occasions lui ont manque, et l'6ducation rigoureuse regue au couvent Va 
familiarisee avec Videe d'une seule passion eternelle et indestructible qui devrait 
constituer la vie sentimentale des deux epoux. Elle se montre donc hostile a 1'adultere qui 
1'horrifie et qui est contraire a ses principes de droiture et a sa conception de 1'amour. Les 
autres personnages feminins, degus par le mariage, tournent leur coeur ailleurs pour 
chercher le bonheur. 

La comtesse de Guilleroy, delaissee par son mari, s'eprend du peintre Bertin 
comme " s'attachent les femmes tendres qui aiment pour la premiere fois." (Fort comme 
lamort ) 

Le bonheur que Vadultere procure a Mme Walter est seulement de courte duree. 
Bien qu'elle soit une femme honnete et renommee pour sa vertu inattaquable, elle est 
attiree par Duroy qui la comble d'attentions. L'amour est pour elle un piege auquel elle ne 
peutresister:" Elle se sentait prise comme une bete dans un filet, liee, jetee entre les bras 
de ce male qui 1'avait vaincue, conquise, rien que par le poil de sa levre et par la couleur 
de ses yeux. " (Bel-Ami, p. 397-398. ) Elle est trop inexperte pour prevoir les pieges 
tendus par Duroy et trop faible pour repousser cette passion charnelle devorante. Elle 
s'accroche a son amant qui veut deja rompre et qui, en fait, a bien profite de cette liaison 
pour assurer sa carriere. L'adultere a procure a Mme Walter le seul amour de sa vie. 

Quant a la liaison entre Duroy et Mme de Marelle, elle leur semble apporter a tous 
les deux la plenitude amoureuse. Elle parcourt le roman tout entier, malgre quatre 
ruptures dues a Ia jalousie de Clotilde. L'auteur insiste a plusieurs reprises sur leur 
caractere semblable qui favorise leur bonne entente : " Leurs deux natures avaient des 
crochets pareils ; ils etaient bien, 1'un et 1'autre, de la race aventureuse des vagabonds de 
la vie, de ces vagabonds mondains qui ressemblent fort, sans s'en douter, aux bohemes 
des grandes routes. " ( op. cit. , p. 412.) 
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L'exemple d'adultere le plus significatif chez Maupassant conceme sans doute la 
liaison extra-conjugale de Christiane Andermatt. Son mari a failli a la mission qui 
incombe en general a l'homme: initier la femme a la vie. Elle devient la maitnesse de Paul 
Bretigny qui eveille son intelligence et qui lui apprend ce qu'est l'amour veritable. Elle 
n'dprouve aucun remords vis-a-vis de son mari qui l'a frustree de l'amour. Elle croit que 
son union avec Paul est totale, indissoluble et eternelle. Mais des que Paul la sait 
enceinte, il se degoute d'elle et se tourne vers Charlotte Oriol. Mme Roland de Pierre et 
Jean considere egalement que c'est son droit de faire 1'experience de l'amour que son 
mari n'a pas su lui donner. Elle confesse a Jean, qui est en fait le fils de son amant: 
" (...) si j'ai ete la maitresse de ton pere, j'ai ete encore plus sa femme, sa vraie femme 
(...) comme il a ete mon mari devant Dieu qui nous a faits l'un pour 1'autre (...) je l'aime 
encore tout mort qu'il est(...)je 1'aimerai toujours (...) je n'ai aim6 que lui." (Pierre 
et Jean , p. 945.) 

Maupassant prend ainsi la ddfense de la femme adultere en montrant" la noblesse 
fonciere de son caractere ": 

"Dans ]'oeuvre de Maupassant, les 6pouses infideles se donnent souvent & leur amant dans le feu 

d'une premiere passion. Cette virginit6 de coeur les fait se comporter avec leur futur amant comme de 

veritables fiancdes, ce qui leur confere un air de pur6t6 ideale. (...) La droiture des femmes adulteres est 

souvent telle qu'elles refusent de partager leurs faveurs entre 1'amant et l'6poux, et du moment qu'elles se 

sont donn6es a 1'amant se refusent a l'epoux, par probite. (...) La fid61it6 non plus n'est pas absente de 

telles liaisons, surtout dans le cas des femmes adulteres sympathiques de 1'oeuvre de Maupassant. (...) Si 

l'on avait encore des doutes sur l'int6grite morale de la femme adultere, son absence totale de remords et 

de regret suffit a attester son innocence (...)"1 

Zola lui aussi voit 1'adultere de la meme fa?on que Maupassant et tente de 
rehabiliter la femme infidele en invoquant les raisons qui la poussent a entamer une 
liaison extra-conjugale. Dans l'article " L'adultere dans la bourgeoisie " de 1882, il 
distingue trois sortes d'adultere : 1'adultere par detraquement nerveux, 1'adultere par 
education et 1'adultere par betise. Dans Pot-Bouille, ces trois categories d'adultere sont 
presentees respectivement par Valerie Vabre, Berthe Vabre er Marie Pichon, toutes trois 
maitresses d'Octave Mouret. 

1 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalisies et la question de l'4mancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 177-178. 



" (—) Valerie Vabre, fille et femme de boutiqier, jeune femme n6vros6e (...) prend des amants " 

sans le vouloir souvent, uniquement parce qu'il lui venait dans la tete des choses dont elle n'aurait pu 

expliquer le pourquoi." (Pot-Boille , III, p. 315 .) Pour Berthe c'est l'6ducation familiale qui I'a perveztie 

(...). Auguste Vabre ordonne & Berthe, 61ev6e dans le furieux app6tit de 1'argent et du luxe, de tenir le 

comptoir de leur boutique en robe simple (...), et lui interdit toute d6pense pour sa toilette. Rabrou6e par 

son mari, Berthe, sans plus d'ambages, se tourne vers Mouret qu'elle n'a aucun mal S conqu6rir, grace aux 

anciennes legons de sa m6re. Elle (...) tombe dans les bras de Mouret qui ne demande qu'S lui faire des 

cadeaux. (...) Marie Pichon (...), livr6e a une solitude monotone, (...) prombne son d6soeuvrement effar6 

(...) en songeant au chasseur de ses reves. Elev6e dans 1'ignorance la plus compBte, px)fond6m6nt d6gue 

par le mariage, les romans ont fini de d6ranger son esprit. Aussi, quand elle se donne & Mouret, est-ce 

" sans force, paralys6e par cette voiont6 d'homme qui s'imposaitc'6tait & la fois chez elle " de la 

bont6, de la peur et de la b6tise( op. cit., p. 280.)" 2 

L'adultere de Berthe 6'En Menage est aussi 1'effet de son education inadaptee. 
Comme elle s'ennuie avec son mari, elle prend un amant parce qu'elle espere eprouver 
enfin les sentiments d'une passion veritable. Mais cette liaison constitue elle aussi un 
echec. " Les voluptes tremblantes de 1'adultere ne la soulevaient point. Devant 1'amant 
comme davant le mari, 1'emoi des sens avorta, la bourrasque tant attendue ne vint pas. 
Elle pensa devenir folle, s'acharna quand meme a la suite de ces ardeurs qui ne pouvaient 
eclore (...)" (En M&nage , p. 112.) 

Comme Maupassant, Zola souligne aussi la dignite de la femme adultere. Gervaise, 
qui a repris son ancien amant Lantier, aimerait ne pas se partager entre lui et son mari : 

Elle ne tolerait pas (...) que le chapelier la touchat, lorsque son mari venait de 
1'embrasser. Elle aurait voulu changer de peau en changeant d'homme." (UAssommoir, 
II, p. 636.) Poutant elle s'accommode plus tard facilement de cette promiscuite. Mais si 
elle s'adonne a Lantier, c'est bien de la faute de son mari, comme le souligne Denise E. 
Muller-Campbell: 

" L'acceptation passive, par Coupeau, de la reprise de la liaison entre Gervaise et Lantier est 

certainement une preuve de sa lente degradation morale. (...) Gervaise n'aurait pas cede si elle s'6tait sentie 

soutenue par son mari. Mais Coupeau reste indiff6rent, ne s'occupant absolument pas de ce qui se passe 

chez lui, toujours a moiti6 ivre et finissant par pousser sa femme a la prostitution apres 1'avouir pouss6e 

k la boisson."3 

2 op. cit. , p. 188-190. 

3 MULLER-CAMPBELL, Denise E. Le theme de la culpabilite masculine dans 1'oeuvre d'Emile 
Zola. Les Cahiers naturalistes , 1973, n° 46, p. 169 et p. 174. 
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Zola condamne plutot 1'adultere qui n'est fonde que sur le desir sexuel et qui a pour 
consequences la perversite, le crime ou 1'inceste. Ceci est le cas de Madeleine Ferat et 
de Ther&se Raquin ou les deux amants tuent afin de pouvoir assumer plus librement leur 
passion. Consumes par le desir, Therese et Laurent trouvent leur liaison necessaire et 
fatale. Ils ne reculent pas devant le meurtre de Camille, projet qui fouette leur ardeur 
amoureuse mais qui en fait amene le declin de leur union. " Avant le meurtre, le desir 
faisait d'eux " un couple puissamment li6 " ; apres, le remords les dloigne l'un de 
1'autre."4 La mort en est 1'issue fatale ," la " faute " chez Zola etant toujours d'ordre 
sexuel et toujours liee a la torture et a la mort."5 Ren6e, elle aussi, a le d6sir de faire le 
mal en faisant 1'amour avec son beau-fils Maxime. L'inversion des roles sexuels est une 
des caracteristiques de leur union malsaine. 

" Zola suggfcre le couple voluptueusement d6s6quilibr6,1'homme femme dans les bras de la 

femme virile: " Ils eurent une nuit d'amour fou. Ren6e 6tait Vhomme, la volontd passionn6e et 

agissante. Maxime subissait. Cet 6tre neutre, blond et joli, (...) devenait, aux bras curieux de la jeune 

femme, une grande fille, avec ses membres 6pil6s, ses maigreurs gracieuses d'ephebe romain. (...) Renee 

jouissait de ses dominations, elle pliait sous sa passion cette creature ou le sexe h6sitait toujours. 

C'6tait pour elle un continuel 6tonnement du desir, une surprise des sens, une bizarre sensation de malaise 

et de plaisir aigu." (La Curee, p. I, p. 485-486.) 6 

La mort de Renee est inevitable : " Dans la mesure ou la conscience culpabilise 
1'exercice de la sexualite, la mort apparait donc comme le seul et ultime refuge contre une 
libido perverse et maudite qui ne reussit qu'a persecuter les victimes."7 

4 CLAVERIE, Michel. Therese Raquin , ou les Atrides dans Ia boutique du Pont-Neuf. Les Cahiers 
naturalisles , 1968, n° 36, p. 140. 

5 JENNINGS, Chantal. Therese Raquin , ou le p6ch6 originel. Litterature, octobre 1976, n° 23, p. 
94. 

6 ROY, Claude. Le genie de 1'amour sublime. In Zola. Paris: Hachette, 1969, p. 164. 

7 JENNINGS, Chantal. Therese Raquin , ou le p6ch6 originel. Litterature, octobre 1976, n° 23, p. 



Zola condamne ainsi dans quelques cas la femme adultere devoree par une passion 
charnelle perverse, mais dans la plupart des cas il prend la defense de la femme infidele 
qui succombe en fait par maladie, par les effets nefastes de son education ou par betise. 
Maupassant, lui, prend toujours parti pour la femme qui donne libre cours a son amour. 
Contrairement au mariage, 1'adultere a 1'avantage pour elle de dependre de son propre 
choix. EUe epouse par interet plus que par amour, tandis qu'elle entame une liaison extra-
conjugale surtout par amour accompagne d'une large part de sensualite. Elle est donc 
(tant que dure sa liaison) plus heureuse avec son amant qu'avec son mari. 

Neanmoins chez les deux auteurs, bien qu'ils prennent la ddfense de l'amour libre, 
1'adultere aboutit en general a 1'echec. Les apparences de bonheur sont en effet 
trompeuses et peu durables. Elles ne peuvent dissimuler que dans 1'adultere, comme 
dans le mariage, Ia femme est en fait la victime de 1'homme et de la soci6t6 dans laquelle 
elle vit. 

Une autre compensation pour les femmes mal mari€es, c'est la maternite, dont 
nous analyserons les differentes facettes dans la partie suivante. 

2.2.3.3. La maternite 

Comme la femme ne parvient pas a Vepanouissement de son etre en tant qu'epouse 
ou maitresse, on pourrait croire que les auteurs lui donnent la possibilite de se realiser en 
tant que mere qui eleve ses enfants. Dans nos romans, presque toutes les femmes 
mariees ont des enfants. 

Pour Zola, 

" (...) la mission par exccllence de Ia femme c'est la maternite dont il fait 1'eloge tout au long de 

son oeuvre (...) Aucune des heroines ideales de 1'auteur n'est dcpourvue du sentiment maternel, soit-elle 

m6re ou non, alors qu'au contraire, les femmes moins sympathiques n6gligent leur prog6niture ou font 

passer l'homme qu'elles aiment avant 1'enfant."1 

1 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de remancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 394-395. 
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Anna Krakowski souligne elle aussi ce role essentiel de la femme :" (...) 1'heroine 
de Zola est avant tout physiquement et psychiquement mere "2 La vraie beaute des 
femmes ne commence pour Zola qu'avec la maternite. On n'a qu'a songer a la charcutiere 
Lisa Quenu du Ventre de Paris avec sa " belle face tranquille de vache sacree " (Le 
Ventre de Paris, I, p. 695.) De meme pour Madeleine Fdrat, qui, k Ia naissance de sa 
fille, atteint a" la plenitude " de sa beaute de " femme feconde" (Madeleine Ferat, 
XXVII , p. 112.) Les heroines ideales eprouvent en gen6ral un instinct maternel tres 
developp6. Telle la vieille Mme Faujas qui sauve son fils 6vanoui d'un incendie en 
remportant de ses propres bras : " Elle le chargea sur ses dpaules comme un enfant, et 
cette mere sublime, cette vieille paysanne, devouee jusq'a la mort, ne chancela point sous 
le poids 6crasant de ce grand corps evanoui qui s'abandonnait. Elle 6teignait les charbons 
sous ses pieds nus, s'ouvrait un passage en repoussant les flammes de sa main ouverte, 
pour que son fils n'en fut pas meme effleur6." (La Conquite de Plassans, I, p. 1200.) 
La vraie mere fait tout pour son enfant. Souvent meme," la maternite devient le seul 
agent du bonheur feminin puisqu'elle est valorisee au point qu'il n'est pas de salut en 
dehors d'elle." 3 En effet, " une femme qui n'a point d'enfant n'est pas heureuse... 
Aimer n'est rien, il faut que 1'amour soit beni." (Le Reve , IV, p. 961) 

Meme les femmes sympathiques des Rougon-Macquart qui n'ont pu devenir 
meres, ressentent le besoin de s'occuper des enfants des autres. Ainsi Caroline Hamelin, 
dans son " grand chagrin de femme sterile " ( L'Argent, V, p. 162 ), prend soin de 
Victor, Ie fils illegitime de Saccard. Pauline, elle, eprouve " le regret immense de son 
existence manquee, de son sexe de femme qui dormait sterile (...)(La joie de vivre, 
III, p. 897.) 

" Pourtant, 1'authentique r6surrection qu'elle opere sur le malingre nouveau-ne de Louise, et les 

soins qu'elle dispense a 1'enfant et a M. Chanteau, disent assez qu'elle est, en fait, la veritable mere 

spirituelle de la famille." 4 

2 KRAKOWSKI, Anna. La Condition de la femme dans Yoeuvre de Z#la. Paris : Nizet, 1974, p. 
148. Phrase cit6e par SCHOR, Naomi. Le sourire du sphinx : Zola et 1'enigme de la f6minit6. 
Romantisme, 1976, n° 13-14, p. 185. cf. FOREST, Annie. La violence dans "Les Rougon-
Macquart". Th6se de 3e cycle, Universit6 de Lyon II, 1981, p. 99, et LEBEAU, MicheJe. Quelques 
aspects de lafeminite dans "Les Rougon-Macquart" de Zola. M6moire de licence, Universit6 libre de 
Bruxelles, 1967-1968, p. 404. 

BERTRAND-JENNINGS, Chantal. L'Eros et la femme chez Zola. De la chute au paradis 
retrouvi. Paris : Klincksieck, 1977, p. 98. 

4 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de Vemancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Dctroit), 1969, p. 396-397. 
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Tous les critiques soulignent en effet le rdle que Pauline tient dans le roman, face & 
Louise qui est la mere " physique" de l'enfant: 

" Louise devient femme, donne le jour a un avorton apres la boucherie d'un accouchement 

catastrophique, Pauline qui aurait fait glorieusement des enfants superbes est condamnde & la solitude. 

Vues de plus pres cependant ces figures changent Pauline (...) est 1'image meme de la f6minitl"5 

Les personnages feminins moins sympathiques sont en general des meres dont le 
sentiment maternel n'est pas tres fort. Elles negligent souvent leur menage et Ieurs 
enfants. Lorsque Helene Grandjean d'Une Page d'amour tombe amoureuse de son 
voisin Deberle, elle abandonne progressivement sa fille delicate et fragile qui en mourra. 
D'autre part, " les symptdmes les plus surs qui indiquent la ddchdance progressive de 
Marthe Mouret s'observent dans le desordre de sa maison qu'elle delaisse et dans son 
desinteret grandissant de ses enfants dont la presence l'irrite." 6 Ou encore, 1'amour de 
la mere pour ses enfants devient trop possessif et egoiste surtout lorsqu'il doit compenser 
un manque affectif. 

" L'amour de Mme Chanteau est tyrannique, elle attend de Lazare une revanche sur ses propres 

d6sillusions, elle reporte sur lui sa vanite bless6e, elle tente de le contraindre a une reussite qui viendrait 

compenser les frustrations impos6es, autrefois, par 1'insuffisance d'un pitoyable 6poux."7 

Maupassant a surtout etudie cette facette de 1'amour maternel dans ses romans. 
Pour Jeanne, celui-ci remplace desormais 1'amour conjugal qui ne lui a apportd aucune 
joie. Ainsi elle delaisse completement son mari. A sa mort, Venfant devient" l'idole, 
1'unique pensee (..) ; il regnait en despote. " ( Une Vie , p. 148. ) Lamour 6goi'ste et 
fanatique de Jeanne la pousse alors a tenir son fils ecarte des realites de Fexistense, ce 
qui fait de lui un enfant gate et tyrannique qui va entreprendre la ruine financi&re de sa 
mere. La dependance physique et economique qu'a apportee a Jeanne son mariage se 

5 BORIE, Jean. Les fatalites du corps dans les Rougon-Macquart. Les Temps modemes, mars 1969, n° 
273, p. 1585-1586. 

6 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naluralistes et la question de Vemancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 313. 

7 BORIE, Jean. Le Tyran timide. Le naiuralisme de la femme au XKe siecle. Paris : Klincksieck, 
1973, p. 106. 
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poursuit ainsi dans la maternite. 8 Pour Christiane Andermatt, la maternit6 prend 
egalement la revanche sur 1'amour: elle porte son affection tout entiere a sa fille qui sera 
pour elle une consolation et un reconfort. Son amour est malsain dans la mesure ou il 
se veut exclusif : " N'aime que moi, ma fille ! " (Mont-Oriol, p. 695. ) Maupassant 
semble ainsi considerer que " la maternite n'est le plus souvent pour la femme qu'un 
faux-semblant, qu'une pietre consolation qui ne r6ussit pas toujours a masquer le vide et 
la misere de sa propre vie."9 

Mais il faut dire que la figure de la mere apparait tres peu chez Maupassant, il voit 
la femme plutdt comme amante. Dans ses romans apparait egalement 1'horreur biologique 
que l'auteur eprouve face a la maternite. Des que Paul Bretigny sait Christiane enceinte, 
elle devient pour lui un objet de degout. II est incapable de continuer & aimer une femme 
qui accomplit la fonction de reproductrice, ce dont le romancier nous informe dans un 
long paragraphe digne d'etre cite en entier: 

" Elle ne comprenait pas qu'il 6tait, cet homme, de la race des amants, et non point de la race des 

pferes. Depuis qu'il la savait enceinte, il s'61oignait d'elle et se d6goutait d'elle, malgrd lui. II avait 

souvent rdp6t6, jadis, qu'une femme n'est plus digne d'amour qui a fait fonction de reproductrice. Ce qui 

1'exaltait dans la tendresse, c'6tait 1'envolement de deux ames qui sont immaterielles, c'6tait tout le factice 

et l'iir6alisable mis par les po6tes dans la passion. Dans la femme physique, il adorait la V6nus dont le 

flanc sacr6 devait conserver toujours la forme pure de la steriiit6. L'id6e d'un petit etre n6 de lui, larve 

humaine agit6e dans ce corps souill6 par elle et enlaidi d6ja, lui inspirait une r6pulsion presque 

invincible. La matemit6 faisait une bete de cette femme. Elle n'6tait plus la cr6ature d'exception ador6e et 

rev6e, mais 1'animal qui reproduit sa race. Et meme un degout materiel se melait en lui a ces r6pugnances 

de 1'esprit" (Mont-Oriol, p. 612-613.) 

Ce paragraphe constitue en fait un aveu personnel de Maupassant : pour lui, 
comme pour Paul, 1'amour repond a un besoin dideal. II desire la femme, mais se lasse 
d elle des que Ia caresse conduit a la feconder. La femme devient par la un instrument de 
la nature qui s'occupe a perpetuer les generations, idee chere a Schopenhauer. 

8 cf. JACOBIN, Paul et DVORAK, Marta. Le personnage f6minin comme support ideologique. 
In Analyses et Reflexions sur "Une Vie" de Maupassant et le Pessimisme. [ s.l. ] : Ed. Marketing 
1979, p. 307. ( Coil. Eliipses ) 6 

' JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de 1'emancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 372. 
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" L'id6e de Maupassant est que la femme est d6grad6e par sa fonction de reproduction. D6gradation 

d'ordre physique: la grossesse d6forme la femme, mais aussi d'ordre philosophique : la reproduction est 

une n6cessit6 qui asservit la femme & la toute-puissante nature."10 

Maupassant glorifie ainsi la femme sterile et considere la maternitd comme une 
souillure, tandis que Zola tend a vanter la maternite epanouie et heureuse dans laquelle il 
voit la mission fondamentale de la femme. II developpe cette conception encore dans ses 
oeuvres ult6rieures, comme dans Fecondite , ou la femme ideale se transforme en une 
veritable deesse de la fertilite, dont le rdle se limite a la reproduction. 

10 ALADO, Herve. Maupassant ou l'amour realiste. Paris : Pens6e Universelle, 1980, p. 94. 
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3. La degradation sociale de la femme 

La prostituee ne tient pas une grande place dans les romans de Maupassant. Elle 
n'apparait qu'a 1'arriere-plan, comme par exemple dans Bel-Ami, ou elle se montre tout 
a fait sure d'elle dans le milieu grouillant des Folies-Bergere : " Et les filles, deux par 
deux, passaient dans cette foule d'hommes, la traversaient avec facilit6, glissaient entre 
les coudes, entre les poitrines, entre les dos, comme si elles eussent et6 bien chez elles, 
bien & l'aise, a la fagon des poissons dans l'eau, au milieu de ce flot de males. " (Bel-
Ami, p. 208. ) Tout a fait soumises aux hommes dont elles dependent, elles sont des 
objets de pure consommation. Elles constituent un monde k part, n'ont souvent pas 
d'attaches familiales et n'appartiennent a aucune classe sociale. Ceux qui les jugent 
considerent surtout le trouble qu'elles apportent a la " morale ils ne voient en elles 
qu'une source de corruption et de debauche sexuelle. Cest le cas de Jeanne d'Une Vie 
qui eprouve une haine immense a 1'egard de la maitresse de son flls. Le fait qu'il ait pour 
compagne " une fille entretenue " ( Une Vie, p. 158 ) constitue un facteur de dissolution 
du groupe familial. Sa mere ne pourrait apprecier une telle femme et, pour cela, refuse de 
consentir au mariage. Lattitude du monde bourgeois est plus ambigue. II eprouve en 
effet une certaine fascination pour les prostituees. A 1'orchestre des Folies-Bergere ne 
se trouvent que " des bourgeois avec leurs femmes et leurs enfants, de bonnes tetes 
stupides qui viennent pour voir." (Bel-Ami, p. 207.) 

Bien que ces filles constituent un objet d'opprobre condamnd par la plupart des 
gens, elles peuvent quand meme avoir des sentiments nobles et des qualitds de coeur 
remarquables. La compagne de Paul de Lamare parait" folle d'amour pour lui " et a 
depense tout son argent pour financer leur voyage en Angleterre. Dans ses lettres, Paul 
vante son grand amour et sa fidelite :" Le desinteressement et 1'affection de celle qui a ete 
ma compagne dans les vilains jours que je traverse, demeurent sans limites a mon 
egard. " ( Une Vie , p. 178. ) Mais ses eloges ne peuvent toucher sa mere egoiste aux 
idees precongues. La prostituee est donc peinte a travers les reactions complementaires et 
parfois contradictoires qu'elle suscite chez les autres personnages , afin de souligner sa 
double situation aux yeux de Maupassant. Les prostituees eveillent a la fois fascination 
et mepris de la part de la societe, et surtout de la part des bourgeois. En plus, le passe de 
prostituee ne s'efface pas: c'est une empreinte indeiebile que la societe n'est pas prete a 
oublier. 

Zola s'imeresse plutot au probleme scientifique de la prostitution et tente 

dexpliquer la fille dechue par son milieu et son heredite. 
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" C'est l'exploitauon que 1'homme et la soci6t6 exercent sur la femme, c'est la misdre, qui pour 

Emile Zola sont cause de la prostitution, v6ritable chancre social. Avant de devenir les agents corropteurs 

de la societd, les prostiudes en sont donc tout d'abord les victimes."1 

U ne fait donc pas de la prostiu6e une femme dont le vice est inne, mais essaie de 
donner les raisons de son avilissement. Nana ne se prostitue point par gout, mais subit 

d'un air de lassitude complaisante " les ardeurs des hommes qui, en v€rit6, 1' 
"embetent." (Nana , II, p. 1358-1359.) Elle est en fait" victime des ravages qu'elle 
fait"2 : " Doublement esclave de 1'homme de par son sexe et son " m6tier Nana est 
livree pieds et poings lies aux caprices de celui dont elle ne subit la loi qu'a 
contrecoeur. " 3 Elle se rend a ces rendez-vous uniquement parce qu'elle a besoin de 
l'argent qu'ils lui apponent. Pareillement, c'est la misere qui pousse certaines m6nageres 
de LAssommoir a " faire huit jours au coin de la rue Belhomme pour payer le terme." 
(UAssommoir, n, p. 683.) En fait, Zola presente les prostitu6es foncierement bonnes 
et genereuses. Ainsi Nana donne le peu d'argent qu'elle possede quand elle est sollicitee 
pour une oeuvre charitable. Mais la societ6 ne sait que la doter de mepris, et les hommes 
la ravalent au rang de corps, d'objet de plaisir, et la brutalisent souvent. II n'est donc pas 
etonnant qu'elle essaie de se revolter et de se venger en corrompant le milieu qui profite 
d'elle tout en la meprisant. Tous les critiques relevent la corruption que Nana repand 
autour d'elle ; elle repr6sente la nature devenue malefique. Elle est la " mangeuse 
d'hommes " (Nana, II, p. 1118 ), la prostituee qui se metamorphose en femme fatale. 
Elle amene la perte des hommes qui la desirent: 1'homme ruine " tombait de ses mains 
comme un fruit mur pour se pourrir a terre de lui-meme " ( op. cit., p. 1454.) Selon le 
journaliste Fauchery, Nana " vengeait les gueux et les abandonnes dont elle etait le 
produit. Avec elle, la pourriture qu'on laissait fermenter dans le peuple remontait et 
pourrissait Faristocratie. Elle devenait une force de la nature, un ferment de destruction, 
sans le vouloir elle-meme, corrompant et desorganisant Paris entre ses cuisses de neige 
(...)" (op. cit., p. 1269-1270 .) En effet, Nana " desorganise les familles et sape les 

1 JENNINGS, Leone Chantai. Les romanciers naturalistes et la question de 1'emancipation 
fiminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 105. 

2 BARTHES, Roland. La mangeuse d'hommes. Guilde du livre. Bulletin mensuei, iuin 1955, n° 6, 
p. 227. 

3 JENNINGS, Chantal. Lecture iddologique de Nana. Mosaic, summer 1977, vol. X, p. 53. 
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fondements memes de la socidtd "4, elle constitue " une alldgorie de la vengeance, 
instrument inconscient de la revanche du peuple sur les classes dirigeantes qui 
1'oppriment. Nana venge le peuple en corrompant, par sa seule pr6sence, le milieu 
jusqu'ou elle s'est hissee, en contribuant k ddtruire, par son influence depravatrice, la 
socidtd du Second Empire"5 

Jones lui aussi souligne cet aspect destructeur: 

" Remarquons que Zola ne blame point Nana, mais plut6t la socidt6 qui la produit; mais c'est 

justement un moyen de plus pour faire ressortir 1'intelligence et la volontd limitdes, la sexualitd rampante 

et nefaste, de son h6roi'ne. Elle personnifie aussi la corruption qui monte des bas niveaux de la soci6t6 : 

corps, matifcre, sexualit6 de femme sont idenufi6s."6 

Le vieux comte Muffat n'a pu resister a la tentation de la chair. II succombe k Nana 
qui est le symbole du mal. 

" C'est en elle que 1'homme projette, non seulement ses d6sirs, mais aussi ses hantises les plus 

secrbtes, sa conscience coupable et son sens du p6ch6. Ce r61e de bouc 6missaire qui lui est assign6 

contribue & la m6tamorphose de Nana en inqui6tante femme fatale. Le fervent catholique Muffat est 

charg6 de repr6senter la fascination invincible mel6e de r6pugnance et d'effroi que Nana exerce sur 

1'homme en g6n6ral et, semble-t-il, sur son cr6ateur en particulier." 7 

Voyons maintenant comment Huysmans, auteur de Marthe , nous presente la 
prostituee. La vie de Marthe nous est racontee avec des details precis sur la condition de 
la fille, 1'organisation du bordel et la police des moeurs. Mais 1'auteur veut surtout attirer 
notre attention sur le niepris qu'eprouve la societe a 1'egard de la prostituee. A la fm du 
roman, Leo fait un mariage de raison avec une petite bourgeoise et il ecrit dans une lettre 
h propos de Marthe :" (...) elle finira dans une crise d'ivrognerie ou se jettera, un jour de 

4 JENNINGS, Chantal. Les trois visages de Nana. The French Review , 1971, vol. XLIV, n° 2, p. 
123. 

5 op. cit. , p. 127. 

6 JONES, L. La femme dans la litterature du dix-neuvieme siecle : Ange et diable. Orbis litterarum , 
1975, vol. XXX, n° l,p. 67. 

7 JENNINGS, Chantal. Les trois visages de Nana. The French Review , 1971, vol. XLIV, n° 2, p. 
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bon sens, dans la Seine. (...) Les filles comme elle ont cela de bon qu'elles font aimer 
celles qui ne leur ressemblent pas; elles servent de repoussoir a 1'honnetete." (Marthe , 
p. 137 et 140.) 

" Pour en revenir au m6pris qu'affiche L6o tout le long du roman et qui 6clate dans la lettre finale 

en un ton qui confme h la haine, cette attitude rappelle curieusement ce que ces prostitu6es vivent chaque 

jour."8 

Ndanmoins elles fascinent egalement les hommes " qui desirent une Marthe 
maquillee a outrance pour eveiller leurs instincts endormis, et qui, de la femme, ne 
veulent que le masque et le rdle."9 

Les trois auteurs soulignent donc 1'attitude ambivalente que suscite la prostituee 
dans le milieu qui 1'entoure. Huysmans releve surtout le mepris de la part des bourgeois, 
Maupassant eprouve " une piti6 melee d'indignation contre la societe qui les pr6cipite 
dans leur sort et les y maintient tout en les m6prisant" 10 , et Zola va encore plus loin en 
donnant a Nana trois roles bien differents:" a la fois victime et bourreau de 1'homme et 
de la societe, elle ne se depart pas pour autant de sa mission essentielle de redresseur de 
torts." 11 

8 OLRIK, Hilde. Marihe : une prostitu6e du XIXe siecle. Revue des Sciences humaines , avril-
septembre 1978, p. 276. 

9 op. cit. , ibid. 

10JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de 1'emancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University (Detroit), 1969, p. 101. 

11 JENNINGS, Chantal. Les trois visages de Nana. The French Review , 1971, vol. XLIV, n° 2, p. 
117. 
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Conclusion 

Zola et Maupassant nous donnent donc de la vie de la femme une image assez 
complete, la peignant dans les differentes etapes de son existence. Huysmans par contre 
nous pr6sente surtout le point de vue masculin avec sa peur et ses besoins de la femme. 
Nous essaierons de commenter quelques caractdristiques constantes de leurs oeuvres, les 
traits qui sont communs aux trois auteurs et ceux qui les differencient. 

Les romanciers considerent que la femme vit seulement pour le mariage et la 
maternite vers lesquels sont orientes ses desirs. C'est 1'homme qui fait d'elle une femme 
vdritable : il 1'initie a la vie et lui communique des impressions qu'elle fait siennes. Son 
inferiorit6 intellectuelle, dont les auteurs sont persuades, fait qu'elle comprend les choses 
surtout par 1'intermediaire du sentiment. Elle ne s'instruit que par reflet, s'appropriant les 
idees de 1'homme qui contribue a 1'evolution de sa personnalitd. 

" Zola affirme que " la femme est plutot inferieure d 1'homme ". C'est la position traditionnnelle 

du naturalisme. Dans la production r6aliste et naturaliste, lorsque la femme ne frise pas le grotesque et 

que ses faiblesses physiques ne sont pas particulieremem soulign6es, sa fonction se ramene a 1'acte de la 

reproduction. (...) La femme dans le naturalisme est faite pour recevoir 1'homme et porter son germe. (...) 

Asservie h la nature dont elle subit la loi, elle l'est 6galement a 1'homme dont elle assure la lign6e." 1 

Huysamans par contre voit dans la femme plutot un etre lie a la matiere et a la 
nature qui empeche 1'homme de developper son intelligence et ses talents artistiques: 

" (...) le plus important est 1'obstacle que la femme constitue & la progression intellectuelle ou 

spirituelle de 1'homme, theme rassasi6 par Huysmans (...) D6ja Marthe 6touffait les dons po6tiques de 

L6o, C61ine Vatard accablait de niaiseries le peintre Cyprien... Loin de d61ivrer 1'artiste des soucis de la 

matiere, la femme le retient, 1'englue, le perd."2 

La femme ne vit qu'en fonction de 1'homme, voila pourquoi les romanciers nous la 
depeignent surtout en tant qu'epouse sur laquelle pesent les contraintes malheureuses qui 
influent sur sa destinee : vie conjugale decevante et maternit6 accablante. Le plus 

1 GOURAIGE, Ghislain. Le naturalisme et 1'amour. Les Cahiers naturalistes , 1972, n° 44, p. 199. 

2 COLIN, Rene-Pierre. Huysmans et les saluts du vieux gargon. In La femme au XIXe siecle : 
Litterature et ideologie. Lyon : Presses Universitaires de Lyon, [ 1978 ], p. 119. 
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souvent, leS mariages ne sont pas des reussites, mais constituent un obstacle a la liberte 
de la femme qui lie celle-ci, de par la puissance d'un contrat, k un homme dgoiste et 
dominateur. Pour Maupassant, le mariage decoule d'une loi sociale, tandis que l'amour 
libre, dont il prend la defense, constitue une loi de la nature qui permet des attachements 
d'une plus courte duree et qui procure souvent le bonheur affectif. La maternite apporte, 
selon lui, les memes desillusions et les memes deceptions que le mariage. Jeanne d'Une 
Vie , 6choue ainsi comme epouse et comme mere. Dans 1'oeuvre de Zola, les mariages 
sont aussi souvent conclus par interet, mais il peint quand meme quelques couples unis. 
Grace a des heroines comme Mme Hedouin , Denise Baudu (Au Bonheur des Dames), 
Caroline Hamelin (UArgent ), Henriette Weiss (La Deb&cle ), Hubertine (Le Reve ), 
et surtout Pauline (La joie de vivre ) et Clotilde (Le Docteur Pascal ), " 1'amour veule, 
egoiste et purement sensuel s'eteindra au profit de 1'amour naturel, fecond et r6g6n£rateur 
qui perpdtue la vie et eleve moralement le couple. 3 II a €galement une vision plus 
optimiste sur la maternite : pour lui, elle constitue la mission essentielle de la femme, 
tandis que Maupassant glorifie la sterilite. Selon lui, 1'acte sexuel degrade la femme, et 
1'enfant auquel elle donne la vie n'a qu'une fonction : il fait souffrir sa mere 
physiquement et moralement. Huysmans voit dans le mariage le moyen pour l'homme 
de profiter de 1'action menagere de la femme et de satisfaire ses besoins sexuels. Ni le 
mariage, ni 1'adultere, ni 1'union libre n'apportent le bonheur. 

Les auteurs depeignent ainsi la femme comme dependante de 1'homme et de la 
societe dans laquelle elle vit. 

" Toutes sont victimes de Vorganisation sociale, de la cruaute, de 1'indifference, de 1'orgueil des 

hommes ainsi que de la miscre ou du luxe effr6n6 du Second Empire." 4 

La femme n'existe qu'en fonction de 1'amour et ne vit jamais pour elle-meme. 
Chez Maupassant, il y a une exception importante : Madeleine Forestier. Elle sait 
s'adapter a toutes les situations pour developper son don inne de la politique et ses talents 
de journaliste. C'est une intellectuelle qui prdfere la politique a 1'amour et k la vie de 
famille. Elle ne se laisse pas dominer par les hommes, mais joue plutdt avec eux, comme 
le fait Michele de Burne qui ne cherche qu'a seduire et a etre idolatree sans rien donner de 
son coeur. Madeleine revendique une liberte legitimee par le travail et le role joue dans la 

3 LEBEAU, Michele. Quelques aspects de la feminite dans les "Rougon-Macquart" de Zola. Memoire 
de licence, Universit6 libre de Bruxelles, 1967-68, p. 404. 

4 op. cit. , p. IX. 
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socidte. Mais il faut dire qu'elle se trouve toujours dans une situation inferieure et ne peut 
jouir d'une liberte totale, puisqu'elle ecrit et se fait des connaissances pour ses maris 
successifs. Pourtant sa situation est encore plus avantageuse que celle des autres figures 
fdminines qui, en general, n'exercent aucune fonction dans la societd qui puisse leur 
procurer une reelle satisfaction. En effet, la femme n'existe jamais pour elle seule ou 
pour une tache exterieure a 1'amour, ce qui est bien une conception masculine, voire 
" machiste", qui confine la femme dans le role d'epouse, de maitresse ou de mere. 

Seuls Zola et Huysmans se sont penches sur le sort de la travailleuse qui est un etre 
doublement opprime :" A 1'instar de ses compagnons, elle doit accomplir un travail de 
titan pour un salaire de misere dans des conditions physiques et morales lamentables."5 

Dans le milieu des commergants, 1'epouse a parfois le privilege de devenir l'associ6e de 
son mari, mais ne nous trompons pas, " mariage et activit6 professionnelle sont (...) 
incompatibles dans 1 'esprit de Zola (...)." 6 

II convient de voir si cette image si particuliere que les auteurs nous donnent de la 
femme correspond a la realite socio-historique de 1'epoque. II est vrai, comme nous le 
montrent les romanciers, que 1'education des filles a un certain retard sur celle des 
gargons et les prepare mal a la realite de la vie. Les jeunes filles nobles et riches vont 
d'ordinaire parfaire leur education morale et mondaine, entre quinze et dix-huit ans, dans 
des pensionnats ou des couvents. Lorsqu'elles en sortent, elles sont destinees au 
mariage, la seule fm envisagee pour la jeune fille au dix-neuvieme siecle. Souvent il est 
arrange par les parents et s'etablit par consentement mutuel: " (...) le meilleur mariage 
est le mariage " arrange " que suit 1'inclination, non 1'inverse. " 7 D'autre part, le 
mariage constitue pour la femme une sorte de servitude. Elle doit se soumettre 
entierement a la volonte du mari, qui prend le relais du pere dans 1'exercice du pouvoir. II 
gere la dot et les biens communs. L'article 23 du Code Civil de 1804 etablit la 
sup6riorite absolue du mari aussi bien dans le mariage que dans la famille et souligne 
l'incapacite de 1'epouse et de la mere :" Le mari doit protection a sa femme et la femme 
obeissance a son mari. " La seule affaire dans la vie des femmes 6tant le mariage, la 

5 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalisles et la question de Vemancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 484. 

6 JENNINGS, Chantal. Zola feministe ? Les Cahiers naturalistes , 1972, n° 45, p. 17. 

7 Histoire de la vie privee. Sous la direction de Philippe Aries et de Georges Duby. Tome 4 dirig6 par 
Michelle Perrot. Paris: Seuil, 1987, p. 94. 
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famille occupe une place considerable au dix-neuvieme siecle. En effet, apres le mariage, 
on espere tres vite une grossesse, 1'enfant representant un capital affectif et social pour 
les parents. Un certain culte entoure meme la figure de la mere dans la societe bourgeoise 
de l'6poque. La femme " honnete" beneficie d'une admiration unanime quand, renongant 
& toute existence personnele, elle se consacre et se sacrifie au bonheur de ses enfants. Cet 
eloge de la vie familiale et de la mere semble avoir influence 1'opinion de Zola, mais non 
celle de Maupassant et de Huysmans. Les auteurs tournent leur regard encore vers une 
autre realit6 de 1'epoque : 1'adultere, souvent synonyme de plaisir et de volupte. La 
femme se trouve en effet parfois un amant pour combler ses besoins d'amour et 
d'affection. Neanmoins elle doit faire attention a ne pas eveiller les soupgons du mari 
qui, une fois encore, a tous les droits: il peut faire surprendre sa femme en flagrant 
delit (comme le fait Bel-Ami) et obtenir ainsi le divorce (autorise depuis 1792, aboli 
par la Restauration en 1816 et retabli seulement en 1884 ), tandis que la tolerance est 
beaucoup plus grande face a 1'adultere de 1'homme, a 1'exception des cas de concubinage 
legalement punis s'ils se deroulent dans la maison conjugale. 

Les trois auteurs nous fournissent donc une image assez exacte de la situation de la 
femme au dix-neuvieme siecle: elle est vouee au mariage et a la maternite et n'a aucune 
prise directe sur le monde exterieur puisqu'elle n'exerce pas de responsabilites propres a 
lui conferer une certaine autonomie. 

Neanmoins les romanciers gardent une admiration r6elle pour la femme ; elle est 
davantage que 1'homme capable d'eprouver les sentiments d'une passion authentique. 
L'homme par contre ne cherche qu'a assouvir ses besoins ou h. profiter de la fortune ou 
de 1'influence de la femme qu'il entoure de ses soins. Les femmes sont ainsi les victimes 
des hommes responsables des echecs qu'elles doivent subir et des souffrances qu'elles 
doivent endurer. Voila pourquoi les ecrivains ressentent une certaine pitie pour la femme 
dupe de 1'homme et ils font 1'eloge de celles qui jouent un role considerable dans la 
societe et sont de vraies partenaires. Ces femmes, loin de vouloir reduire leur role au 
mariage et a la maternite, revent d'une reelle association entre les epoux et se montrent de 
bien de cotes egales, sinon supdrieures a 1'homme : " (...) avec son portrait de 
1'emancipee Madeleine Forestier, il [ Maupassant ] s'oppose implicitement a toutes ses 
tirades sur l'inferiorite native de la femme."8 

Huysmans semble etre le seul des trois romanciers a ne pas prendre ouvertement la 
defense de la femme et a ne pas voir de solution a l'etat lamentable dans lequel elle se 
trouve, etat qui la confine dans le role de menagere entierement a la disposition de 

8 JENNINGS, Chantal. La dualite de Maupassant: son attitude envers la femme. Revue des Sciences 
humaines , octobre-decembre 1970, p. 578. 
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1'homme. Dans ses oeuvres posterieures aux romans naturalistes, il voit la femme plutot 
comme s6ductrice malefique empechant Vhomme de trouver son chemin. 

Non seulement Zola et Maupassant critiquent les conditions de vie des femmes, 
mais ils suggerent egalement des r6formes pour les affranchir, r6formes qui sont 
resum6es par Chantal Jennings que nous nous permettons de citer: 

" Maupassant, qui ne s'int6resse en g6n6ral qu'aux rapports de la femme avec 1'homme et pour qui 

1'amour est 1'unique mission f6minine, propose 1'union libre comme solution naturelle d 1'oppression du 

mariage et comme seule possibilit6 de l'6panouissement sexuel f6minin. Dans son 61oge de la st6rilit6 il 

d6fend les droits de 1'individu contre l'esp6ce, en refusant de ravaler la femme au rdle unique de 

pourvoyeuse d'enfants."9 

Zola lui aussi souhaite Vepanouissement de la femme," parce qu'il voit en elle la 
base meme de la soci6te (...)."10 C'est avant tout dans ses derniers ouvrages Les Trois 
Villes et Les Quatre Evangiles qu'il prone des r6formes 6mancipatrices pour 
Vhumanite en general, et aussi pour la femme : 

" Ce n'est rien moins qu'une femme nouvelle que Zola envisage de forger, en la lib6rant de 

1'emprise de la religion et en 1'instruisant r6ellement, pour faire d'elle l'agent r6g6n6rateur de la soci6te 

nouvelle dont il proph6tise 1'avenement prochain."11 

9 JENNINGS, Leone Chantal.Les romanciers naturalistes et la question de 1'emancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 485-486. 

10 JENNINGS, Chantal. Zola feministe ? Les Cahiers naturalistes , 1972, n° 45, p. 9. 

11 JENNINGS, Leone Chantal. Les romanciers naturalistes et la question de Vemancipation 
feminine. These de doctorat, Wayne State University ( Detroit), 1969, p. 486. 
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